
La Maison Economique pour l’a
chat des meubles de ménage de 
toutes sortes, vend an prix des 
manufactures, 553 rue Wellington. 
C. Lévêque.

MAGASIN DI GKOS.
CHAMPAGNE I VINS R CHERCHES' 

CIGARES I flfjUn assortiment complet de liqueur
misies et cigares, vient d’être reçu ai 

uuméro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et Italiennes, Barton 
et Gastier, 8t. Julien, San terne, Brisson 
Ayala, Chateau-d'ay, I. H. Muram, Chai 
treuse, Kummel, Bénédictine,
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie 
Giu, en fbte et en caisse.

CIGARES do qualités variées, importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, ellots 
livrés à lomicile.

14 juillet—3m.

M Les Canadiens ” portent tou
jours le cœur sur la main> môme 
envers les étrangers, aussi tout en 
voulant les remercier des faveurs 
qu’ils ont daigné m’accorder, je 
viens à mon tour leur offrir un as
sortiment complet de montres, bi
joux, joncs de mariage, etc., etc., à 
des prix que je ne veux dire qu’à 
eux-mêmes pour les convaincre que 
l’argent bien dépensé est la sauve
garde du bien être.

Chaque article est garanti et 
jue représenté sinon la vente est 
nulle.

H. Norez, No 30 rue Rideau, 
porte voisine du London Chop 
House.

MILIOD
DES SOUMISSIONS cachetées, mar

quées sur l’angle gauche de l’enveloppe, 
“ Soumissions pour habillement, approvi
sionnements et nécessaires de la Milice, ” 
et adressées à l'Honorable Ministre delà 
Milice et de la Defense, seront reçues jus
qu’à midi de lundi le 6 septembre 1886.

On pourra obtenir des formules impri
mées do soumission, contenant lout les 
renseignements voulus, en s’adressant au 
Département, à Ottawa, et aux magasins 
militair s suivants, où l'on pourra aussi 
voir d‘*s échantillons de tous les articles, 
savoir Les bureaux des sur intendants 
de magasins à London, Toronto, Kingston, 
Montréal, Québec, Halifax, N. K., et Saint 
Jean, N. B.

Aucune soumission no sora reçue à moins 
d'ôt e faite sur les formules imprimées 
fournies par le Département.

Tous les articles devront être do fabrique 
et do produit canadiens.

Chaque soumission devra fltre reconipa- 
gnôe <i’tn chèque “ accepté " par une ban
que canadienne, pour une som me 11 égale 
à dix pour cent ” du total de la soumission, 
lequel chèque sera confisqué et le soumis
sionnaire refuse de sigm r le contrat sur 
demandé de ce faire, ou s'il néglige de 
compléter l’ouvrage entrepris. 81 la sou
mission n'est pas acceptée le chèque sera

Cunicao

«0. 450, RUE SUSSEX
W. O. flcRAÏ,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884 lan

-AUX-
Terr6s Boisees_____

MATTAWA2T
CâLLAfVilEU, NORTH HAT 

TEMINCAMIHitillE
et autres ; ou aux prairies de

Montres, Chaînes, 
Colliers Etc

MANITOBA
------ DU------

NORD-OUEST

VENDUS AUX CONDITIONS 
THES FACILES ME C. BUG. PANET,

Colonel,
Sous-ministre de la 
Milice et do la Défense.$1. par semaine

Ottawa, 5 août 1886—10 ins.
Et de la Colombie Anglaise par lo

Pacifique Canadien
-----PAR-----

;
NOTRE PAYS A LfOUESl ! [0jgest meilleur que l’Ouest des Etats-Unis et 
les avantages y sont «uf.ériours. Si vous 
re le croyez pas, venez voir pour vous con
vaincre.

Le train parlant de Montréal traverse les 
terres boisées du Nipissingue et de l’Algo- 
ma, arrêtant à autres places intermédiaires, 
se rend à Winnipeg et continue sa route 
jusqu’à Canmore, faisant arrêt à Brandon, 
Whitewood, Broadview, Regina, Calgary,

Bureau de Poste de Hull.466, K«E SH. Arrivée e« Départ des /dalles■

[outres d’or pour da
mes, reveil matins, ca
dres miroirs, etc.,

MALLES. FERMETURE.

A.M. P.M. P.M.Dans ces contrées de Nipissingue, de 
tout l’AIgoma, situées entre Montréal et Ma
nitoba ainsi que dans tout le Nord Ouest 
Canadien, on y offre d’excellents

Ottawa ...........
Montréal..........
C. F. Pacifique..

Gatineau..........

7 004 15
7 46
7 46AVANTAGESvendus à la semaine par

10 16 6 16
aux colons. Nous vendons à 7 46Prix Réduit

-----des-----
DISTRIBUTION.

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
rec des échantillons. A.M. A.M. P.M. P.M.

BILLETS DK RETOUR Ottawa. 7 00 10 16 fi 16
8 00

C. F. Pacifique.
Aylmer.............
Gatineau...........

12 10 
12 45A TOUT EXPLORATEUR 

“ BON A FIDE ”
■ ■ 7 00

4 16
Epiceries ! Pour plus amples informations s’adresser Heures de bureau, de 8 a.m. à 8 p.m. 

Heures du bureau des mandats d'aEpiceries I 
Epiceries !

aü BUREAU DE COLONISATION rgent
de la Caisse d’Epargnes de 9 heures a.m. à 
4 p.m.prés de la gare du Pacifique, 

Rue des Casernes, J. U. KERR, 
Maitre do Poste.MONTREALRéduction Hull, 18 octobre 1884.

CHEZ

. A. SA YARD
Pour les Incendiés.5 cts.

aux pommes, 10 cts. la lh 
i et fraises, 15 cts. par )h M. E. O. Laverdure, marchand de 

fer, rue William, Ottawa, offre du 
clou à $2.50 le quart, pour les in
cendiés de Hull seulement.
• Aussi 
mastic,
tion considérable,

10 cts. la lbs.
Poudres de Condition d'Alexander

BOUI.E8 POUB le# BOONONfc
ET ÀÜTRH8

MEDECINES CELEBRES

ite. peintures, couplet», huile, 
ferronneries à une réduoI. par

12 boites.
oulins à café $1.50. Le café es 
toujours frais moulu. Vous mou 
lez une livre de café dans le tempr 
de le dire.

Pour les Incendiés-POUR LK8

>udre Allemande sans rivale, 20 
cts. par boîte. Audit a Ottawa C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousxe et Samt-Patrxekcts. par

2£ cts. la' lbs.
7 cts. la fbs. 

qualité d’allumettes pour 7 cts. 
boite.

A VI8.—Les médecines ci-dessus, oélô 
A bres dans tout le Canada pour 

efficacité, ne se trouvent que chez M. C 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
gardte contre les contrefaçons.

pinte.
Aux inventeurs 

J. Coursolle & Cio.,
Solliciteurs de Brevets /f Inventuu 

Destins de Fabrique, Marques 
de Commerce et de Bois 

Agences et Correspondante iu Etain, 
Unis, en Angleterre et en France.

T ALEXANDER.
peut aussi obtenir l'article vé- 
v LAPORTE, rue Rideau ; 
A FILS, rue Wellington ; 

ERE, rue Queen,ouest.

la
N. B —On 

ntable ches 
GOODALL 
et DALGLISH à FR

Afin de servir les pratiques avec 
•omptitude et ponctualité quatre 
luveaux commis ont été engagés. 

ALLEZ CHEZ
N. A. SAVARD

rues Dalhousie et Murray 
16 juin 1886—lan

J. COURSOLLE & Oie,, 
Chambre Victoria, 

Vls-à-vt e bureau des Brevets,
OTTAWA, O*t

:o:
Nous venons de recevoir le 

l»inu bel a 
de toiles peintes et dorees 

pour fenetree «ni ait 
|a -nais ete importe en Canada

rtiment 8 P.—Boit# 68. 
14 Fév 1883

Dr J. Nolin
CHIRURGIEN-DENTISTE.

Elève du Collège Dentaire de Philadel
phie, licencié pour la Province de Qué

bec, et diplômé du “ Royal Col
lege of Dental Surgeons" 

■d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex 

Heures de bureau : 9 à 6.

JACOB EBBATT
ché, ailes ches

MAGASIN PILAIS DE MEUBLES
Le us ancien magasin de ce genre à 

■ , établi en 1860, à l’enseigne de U
t BOSSE T ARRIERE,

nui, et toll de la roe Dale,
CHAUDIERES, OTTAWA. 

MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL S CUZIER

88 BUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine Dr E. Coyienx Prévost
132, Bue Daly, Ol la va.
DE BUREAUX 8. à

A VENDRE—A bonnes conditions, une 
Turbine Leffel, de la force de trois che
vaux, en bon état. Peut 
bureaux du “ Canada."

HEURES
être vue aux 1. à

6. à

la
LE CANADA lecteur».’’

# *
C’est bien ! je me rend». Merci 

vou», Suite, mou pays ; merci 
vous, Carolua, ami inconnu.

Je me rends, mais je proteste. 
Je suis de ceux qu’on fait ang

Ottawa. 91 Aoûf 188G

TRAVAUX ET AMELIORATIONS

Des travaux considérables sont mauvaise ; le ceux qu’une | 
exécutés actuellement aux abords ou un mot Undre fait plier et 
du Pont Suspendu, du côté de Hull menace ou un mot dur pousse 
et du côté d’Ottawa atin d’améliorer révolte, 
la rue et le trottoir. Avec les dix tribus

humblement me serais séparé du roiNous soumettons
autorités que le pavage en pierre qui voulait gouverner 

du côté de Hull devrait être fait avec une verge de fer. Vive 
d’aussi bonne qualité que du côté révolutions qui secouent le j 
d’Ottawa, sans cela il ne durera pas, des tyrans 1 
et ce sera toujours à recommencer. me souviens toujours <

Nous soumettons aussi que l’on bienfait ; mais pardon, ô Gréai

sonaux

devrait profiter de la circonstance J aime la loi ancienne de ton Ai 
pour élargir de cinq ou six pieds la Testament : œil pour œil, dent 

près des usines de M. Eddy, et dent. 
mettre pour cela le trottoir au des- (Je me rends, mais je proteste)

Credo : je crois au dévouemei

rue

sus de l’eau.
Nous soumettons aussi que l’on 5 l’abnégation, à la vertu, à V 

devrait faire disparaître les pôteaui lié, à l’amour, je crois au ciel; i 
en pierre de la barrière du Pont, vu je crois aussi au levier de to 
qu’ils ne sont plus maintenant uti ces belles choses, je crois ,au

métal, l'argent 1 ! 1les qu’à gêner la circulation.
C’est la partie de la ville où il se 

fait le trade le plus considérable, rt 
où on doit lui donner les plus gran m’explique.

## *
Ne vous récriez pas,

Lisez plutôt-
Obi je sais bien ce que 

brûlez de me dire:

des facilités. Donc, élargissement 
de la rue du côté de Hull et enlève 
ment de la barrière du Pont Suspen

Qu’est-ce que l’argent a à fain 
dans l’amour pour Dieu ? dàm 
l’extase de la orrère ? dans les voca 
lions religieuse ? dans les caresser 

Le vil métal.—On s’est occupé de de la mère à son enfant ? dans la

du.

BRIC-A-BRAC

moi ; on m’a bercé de bonnes pa rude amitié du père pour son fill 
roles ; on m’a dit : écrivez pour dans le travail du savant -à la i 
rien, cela a son charme. cherche d’une gloire nouvelle po

Pour répondre à ces choses agréa- son pays ? dans l’amour d’un co 
blés, il va me falloir parler de moi, pie qui vit d’air ? Est-ce Large 
et cela m’embête et va vous en- qUj précipite les battements < 
noyer ; mais je vais prendre mon cœur quand un noble sentiment 
temps et m’efforcer d’être bref ; naît ? Est-ce l’argent qui ouvre 1 
J>s« z-moi avec indulgence. portes du ciel 1 n’ouvre-t-il pas pl

-----  tôt les portes de l’enfer ?
D’abord, c’est Benjamin Suite que Sine dubio, sans doute, 

j’ai rencontré par hasard et qui m’a 
abordé en me disant : oiator, reposez-vous un brin el 

—Vous écrivez des (hases... épa- laissez moi parler, 
tantes (T) Oui nimium probat, nihil probal ; 

—Dois je prendre cet adjectif vos arguments me laissent froid, 
extravagant pour un compliment ? 
lui répondis je.

—Sans

#*
Voyez-vous le saint homme Job 

doute! mais attendez assis sur un tas de fumier? Qu’est- 
donc : de quoi vous plaignez vous f ce qu’il dit? 11 Dieu m’avait tout 
on ne vous paye pas vos écrits... ; donné, il m’a tout ôté ; que son 
la belle affaire! Et les autres ? Te- saint nom soit béni ! ’’ Le vil métal 
nez! moi, parexjmple, j’écris de- faisait parler en lui l’amour de 
puis...—voyons, quand ai je com- Dieu et le prouvait, 
mencé ?—ah !... à l’âge de sept 
mois, mou cher, je traçais des let Salomon, son serviteur, lui fit dire 
très sur l'ore’ller de mou berceau, par un prophète :

Dieu voulant récompenser le roi

—Que souhaitez vous pour ré-—Diable !
—Et puis plus tard, j’ai écrit, j’ai compense ? 

écrit... des volumes ; qu’est-que ça 
m’a rapporté en argent ? rien, par-

—La sagesse.
11 eut la sagesse et en plus du vil 

métal à profusion avec lequel ilbleu I
Je vous dis donc : écrivez, Wal- bâtit le temple de Jérusalem et 

ter ; nous écrivons pour la généra- composa plusieurs ouvrages qui 
tion qui nous suit, pour nos en- font partie de la Bible (l’impression 
fants-5 Le vil métal,! ah! ben, coûtait cher en ce temps-là).

Voyez ces saintes personnes age- 
—Je suis encore garçon, moi, lui nouillées et priant : elles prient 

dis-je doucement ; et, de même que pour les pécheurs et les misérables 
Victor Hugo, dans ses “Misérables,” de la terre, et au milieu d’une douce 
voulait transformer le fumier de extase, elles élèvent à Dieu, au moy 
Paris en chair humaine, je croyais en d’aumônes anticipées, de nom- 
que sans le vil métal.... ; vous corn- breuses églises et couvents où pê

cheurs et pécheress! s iront prier et 
faire pénitence ; de nombreux bô 
pilaux où des malades pauvres se- 

Larolus, uu ami inconnu—les r0nt soignés, consolés et guéris, 
au.is inconnus, vous le savez, sont

pouah 1 !

prenez ?
*

Puis est venu Carolus.

Qui a donné cette vocation refi
les meilleurs qui, avre une plume gjeuse irrésistible à celte jeune fille, 
( tornamment facile, me prend par g ce jeune homme ? Le mépris du 
mon faible, me fait des compli- vji métal ou son abus. Que fait-ii, 
ments ; me dit de douces choses 
qui me remuent. Entr’autres :
“ Vous écrivez bien ; on s’est fait à

que fait elle maintenant? Il ou elle 
quête de l’argeut, du vil métal pour 
les pauvres ou pour orner les cha
pelles.

Cette femme aurait-elle cet enfant 
qu’elle couvre de baisers, si une 
trop maigre dot l’eût fait dédaigner 
par t’homme qu’elle aimait ?

vous, on vous aime d’-jà ; on vous 
aidera... plus tard ; qu’est-ce que 
quelques pièces de vil métal ? ,Ecri 
vez... pour rien, vous trouverez 
votre récompense dans l’admiration,

XXIOI CHSLE CANADA Première Insertion, per ligne.......i MJt
Tous les jours..,
Trois fols per ssmelne.
Une foie le semaine-..

Pour six mois........
Pour quatre mois...

....SSA» 
IA#
us*

... MM 

... MM
.. MM

Avis de Naissance, Mariage en Ditto OSEdition Hebdomadaire. •SIA»

“RELIGION ET PATRIE” La de PebUsMi
PnorniÊTAin.1*4, Rüi Sosasx.
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.LETON

DR LECOQ
LR DU NOM

i interrompit;us
>ouvantée. 
re quelque noce, 
r en fouettant ses

is une noce, mais 
?o de Lacheneur 
tingent de quatre 
mes. La petite co- 
à 200 hommes en-

heures déjà, La 
i être à la Croix

ait arrivé ce qui 
aux chefs populai 
donné, il n’avait
tre.
Iscorval lui avait 
igt minutes, il en 
uatre fois autant

innés avaient opé- 
i, et les paysans 
ôt répandus dans 
village pour boi- 
l’entreprise. 
à leurs bouteilles 
:t difficile....
>le, une fois qu’on 
i marche, il fut 
is décider à étein- 
es de pin qu’ils 
es en guise de

ces, tout échoua 
npréhensible obs- 
laient y voir clair

Ils n’avaient 
e ni des difficultés 
l’entreprise, 
fait de si belles 
id on les avait 
avait grisés de 
es !....
nt à la conquête 
guerre, défendue 
areuse garnison, 
artie de plaisir.... 
ciants, animés de 
confiance de l’en
trent bras dessus 
n chantant des 
tiques.
. milieu de la 
eneur sentait ses 
ir d’angoisse, 
leux heures n’al- 
wrdre ?.... 
penser les autres

t-ils en ce mo-

i

!

Y ?

répétait-il, avan-

chefs, Maurice, 
ean, Marie-Anne 
3 de vieux sol- 
e, comprenaient 
le désespoir de

ux, ce qu’ils ris- 
)le jeu qu’ils jou- 
aussi, ils répé-

archonsplus vi-

stériles /....Il 
eus de marcher

t à coup, la ban- 
la. Quelques-uns 
ête, avaient vu 
nés de la voitu- 
'Urtemien.... 
u grand trot, el- 
lonne, on recon- 
ie immense cla

im ieu, par son 
l’était fait pins 
! dnc de Sair- 
s paysans qui, 
rayaient avoir à 
cupidité, étaient 
ccasion qui se 
faire une peur

té, ils ne son- 
3 vengeance :1e 
prouver.
ic la déception 
tre ouverte, on 
trieur que Mlle 
Médie qui pous- 
ints.
union était bra

is ? demanda-t- 
't que voulez-

ile saurez, ré- 
teau qui s’était 
soir, vous êtes

huer)

V.t . ,

12 46

Ce savant apporterait-il jamais 
une gloire nouvelle à son pays, s’il 
n’était aidé dans son travail par 
puissant compagnon, le vil métal, 
l’argent ?

L’amour de ce couple, nourri que 
d’air, durera i il bien longtemps ?

Ce noble sentiment qui précipite 
les battements de mon cœur, ‘Som
ment y obéir et en suivre les impul
sions si le vil métal me fait défaut, 
ne le seconde pas, m’empêche de 
sortir du trou où le malheur m’a 
jeté.

à

La mythologie nous raconte 
qu’il fallait que le damné donnât 
une obole au nocher Caron pour 
faire travers t à son âme le 
fleuve des enfers, qui sait ce qu’ex
ige St Pierre pour ouvrir les portes 
du ciel ?

*
Vous ai-je piouvé que le vil mé 

tal est le levier de toutes les actions 
bonnes et mauvaises de l’homme ? 

1 Je n’en suis pas bien sûr. Dites oui 
tout de même pour me faire plaisir; 
je vous rendrai la pareille, 
tard.

Donc, il vous faut de l’argent, il 
me faut de l’argent.

Poca roba, pas beaucoup, mais 
assez ; une douce aisance née du 
travail et laquelle exige le travail 
pour se soutenir.

Je suis de mon siècle, mais 
je ne puis m’empêcher de repro
cher à la terre ses extrava 
gances de richesse et de pau
vreté. L’extrême richesse et l’ex
trême pauvreté sont sœurs par leur 
fin commune : la première crève 
par excès de nourriture, la seconde 
par excès de jeûne ; toutes deux 
blasphèment la vie, toutes deux se 
damnent après avoir été misérables. 
Le poids de la richesse et le poids 
de la pauvreté sont de même pesan
teur ; seulement, on ne voit pas les 
sueurs de ceux qui portent le joug 
du premier. Un juste milieu équi
librerait bien des misères.

Je demande donc pour tout cana
dien honnête et travailleur, le paye
ment de son travail en harmonie 
avec sou état de vie et son métier.

(Messieurs les propriétaires de 
journaux, vous payez vos ouvriers 
imprimeurs, payez vos ouvriers 
écrivains).

A l’instar du bon roi Henri, je 
voudrais que tout canadien eût 
chaque dimanche un chapon pour 
son dîner ; chapon sous toutes les 
formes et à toutes les sauces. Bon
bons, jouets ; petites douceurs de 
jeune à vieil et de grand’père à 
petit fils.

La vil métal métamorphosé pour 
tous, de temps à autre, en souvenirs 
du paradis et en larmes de bon
heur.

plus

Mais je m’arrête : il est bien 
temps. Comptez sur moi, lecteurs 
et lectrices, mais comptez sur moi 
comme sur un serviteur mal payé.

J’ai réellement besoin d’argent.
Walter Clech.

Aylmer, jeudi soir.

Ce soir, à 8 heures, un dtaer sera 
offert à M. Bonaparte Wyse, à l’Hô
tel Russell, par les directeurs de la 
société de Colonisation du Lac Té- 
miscamingue. Son Honneur le 
maire McDougal, le sénateur Cle- 
mow, MM. Jos. Tassé, M. P., P. 
Baskerville, M. P. P„ C. H. Mac
kintosh, M. P., et Sosa, ingénieur y 
assisteront, ainsi que le Revd M. 
Roulhier,qui représentera Sa Gran
deur Mgr l’Archevêque Duhamel

A 11} heures, le distingué vis! 
leur, accompagné de sa famille, du 
Révd Père Gendreau et de M. F. R. 
E, Campeau, partira pour une ex
cursion de quelques jours au Lac 
Témiscammgue.

Heureux voyage !

B SH
cd dû.
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Pétrole en fen
20-4.30

L’afiaive Squire Flynn
New-York, 20—L’affaire Squire Flynn 

ayant été appelée de nouveau hier devait 
la cour d’assises de New-York, les avocats 
des deux accusés se sont enfin décidés a 
déclarer qu'ils plaideraient la non culpabi
lité sur la second mise en accusation 
comme sur la première, se réservant tou
tefois le droit de changer leui décision 
dans les délais légaux. Le procès est fixé 
au 6 septembre ; mais il parait que les ac
cusés, sans doute pour faire trainer l’af
faire en longueur, se proposent de deman
der le renvoi de la cause devant la cour 
Oyer and Terminer.

TELEGRAPHIE p. m., le quai Dud- 
t remisés 40,000 barils

Loxdri
peons sur lequel sont 
de pétrole est en feu.

Le Vatican et l’Italie
Rome 20—Une rumeur dit qu 

Marguerite use de son influence 
ner une réconciliation entre le "gouverne
ment italien et la Papauté. En vertu de 
l'arrangement projetée, le Pape rec 
de l'Italie des arrérages s’élevant à une 
forteaoinme.qul seraiteonsacréoau progrès 
des missions catholiques.

La question des terres
Dublin 20—Le duc de Lewfster a pri

ndre a ses tenanciers 
ine de Kil- 
de dix-huit

•S TE
Perre «nie des pfege? en sont 

font prèi
6e la reine 

pour aine-CANADA

Le Br;Nouvelles de Québec
Les finauds du commerce, comptant sur 

la bêtise d uue notable portion du public, 
annoncent qu'ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. rLeur cal< 
est de mettre sous l’hnpression qu’ils Ven
dent à meilleur marché que leurs confrèies 
et qu’il est avantageux d’acheter chez 
eux. En eilet, les personi.es crédules, 
animées d’une confiance mal-placée, pa
tronnent ces magasins, où el.es paient des 
prix exhorhilants pour les efieis dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. Ç>.s 
commerçants n’ont pas de prix fixes. 
Leurs demandes varient suivant le plus ou 
moins d’inexpérience, ou même de bonne 
foi, des acheteurs. La preuve: c’est qu’ils 
fini sent le plu» souvent par accepter une 
somme Lien moindre que celle qu'ils ont 
d’abord déclaré être ce qu’il y a déplus 
raisonnable. D’ailleuis, n’esl-il pas fort 
désagréable d’être obligé, sous peine de 
jtyerlrop, de discuter et implorer, en un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, à qui l’habitude de la chjse 
donne sur vous un avantage considérable ? 
Vous ne savez quand arrêt r voire mar- 
chandement: d’un côté craignant ne pas 
avoir amené le vendeur à son plus bàs 

i commission turco-bnigaro rjx el(je pautre t£tè redoutant l’inutilité 
éV‘“er£„^i!Se nouveau, déLats, Lue personne

'genre d’oipuions qui achètera quelquefois 1 article particulier 
îbres. dont le bas prix est annoncé, mais nul

T . . ... . , autre, sachant que la réduction sur l’un
Le vice-roi d Irlande „\Él qu’un attralpe-nigaud pour faciliter

une augmentation illégitime sur les autres. 
Au magasin tenu par le soussigné,il n’y a

QüiqEC, 20—En se rendant hier 
le remorqueur “ Hope" a donné avec vio
lence contre un piller et a été avarié au 
montant d’environ $90. Le mécanicien 
Adolphe Côté, qui arrêtait les machines 
au moment de la collision, a été renversé 
par le choc, qui a aussi dérangé un tubé, et 
la vapeur a brûlé grièvement le malbeu- 

à la tète et aux épaules.

à Slllecry,

Explorations dans l’Alaska
San Francisco 20—Une lettre reçue 

d’un membre de l'expédition du lieuteuaut 
Stoney dans l'Alaska dit que Stoney a dé 
couvert une rivière au nord qui. d'après le 
dire des aborigènes, se jette dans la mer 
Arctique près de Point Harrow. On sup 

nue cette rivière est la même que 
embouchuredejlaquelle le lieutenant 
établi ses quartiers généraux dans 

son expédition d’observation.
Les bords de la rivière sont peuplés de 

Sauvages qui n’avalent jamais vu de blanc 
auparavant. Stoney a exploré subséquent 

;nt la rivière Noatak et l’a trouvée plus 
la rivière Putnam.

Le batiqu 
probité et d 
re. H savait 
me à exploi 
ment saisi a 
financières < 
oreilles. En< 
d’écouter at 

Le jeune k son burea 
ot le colonel 
seul K trnve 

Cet étran, 
et il avait ti 
un peu roid 
vinait en lu 
d’un vaillan 
favoris tailli 
d’une Ualafi 
rien n’y ma 

Ses chève 
vers le» tem

dispositions pour vei 
une grande partie de son donut 
dare, d'après le système d’achat

—Il y a eu hier matin six pro 
llgieuses au couveut, du lion Pasteur. Son 
Eminence le cardinal Taschereau présidait 
à la cérémonie, assisté par MM. les abbés 
Marois, du palais cardinalice, et Paradis, 
du Séminaire. C’est M. l’abbé Liudsay, 
préfet des études au collège de Lévis qui a 
prononcé le sermon de circonstance. La 
musique, exécutée par les religieuses du 
Bon Pasteur, a été admirable d’entrain et 
de précision.

Son Eminence a célébré la sainte me 
pt heures à ia suite de laquelle elle a 
i les vœux des Sœurs Marie de Saint 
lie, Marie de Sainte Appoline, Mario de 

Sainte Lucie, Marie de Saint Philippe de 
Nérl, Marie de Saint Ilerméuégllde et Ma
rio des Séraphins.

les abbés F. X. Gosselin, curé de 
Saint Joseph de la Bcauce, et A. A. Blais, 
chapelain de la communauté étaient pré
sents A cette belle cérémonie.

fessions
Soi

Los grandes manœuvres
rince Guillaume de 

manœuvres de Par* 
gne, comme invité du

Berlin 20—Le p 
Polü*11'

i pose que 
ceMeàl’e Prusse assiste 

niée russe en

La police italienne
Home 20— Des agents de police italiens 

ont aperça hier soir un homme qui se dis 
simulait sur le balcon de l’église Saint- 
Pierre, d’où le pape donne la bénédiction. 
Les agents ont averti les gendarmes ponli 
fléaux, qui ont promptement arrête lïn

Il a dit s’appeler Storti. Un premier 
examen a démontré qu’on avait affaira.à 
un fou.

Le pape a exprimé sa gratitude pour le 
zèle déployé par la police.

La situation dans les Balkans
Sofia. 20—La 

nommée pour r 
Roumélie a suspei 
travaux vu la di 
existe parmi scs men

gue que
Les boycotter» américains

à se
Eiïiil

New-London, Conn., 20—11 est rumeur 
que le juge Barrett, de New-York, (plia 
condamné récemment les boifcoHers de 
cette ville, a été notifié à avoir a quitter sn 
résidence présente, à Hutclimson, s’il ne 
veut pas s’exposer à une explosion de dy 
namite.

Une ville détruite

MM.

—Plusieurs familles qui ont eu à souffrir 
de l’incendie de Pile d'Orléans, ont mit fin 
brusquement À leur villégiature et ont pro
fité pour revenir à ia ville, du voyage spé
cial du vapeur “ Orléans ” consenti par le 
capitaine Bolduc, avec une courtoisie et 
une générosité qui l’honorent et pour les
quelles il mérite les plus grands remercî- 
ments.

Presque tous les hommes é 
moment do l’incendie, de 

folement des femn 
trophe a été extrêt 

—Les machines de l’anei 
ils, à Saint-Joseph de Lévis, ont 

ulier do Saint-Rocb

jeune, et, q 
ne lui ausailNogales, Ariz., 20—La ville de Saric 

Iusoncra a été complètement détruite par 
les inondations de samedi et de dimanche 
La population était d’environ 700 âmes. 
Toutes les maisons ont été emportées. On 
ne connaît pas le montant des dommage* 
ni le nombre de personnes qui ont péri.

mmission turco-bnl
I

idu —Bonjou 
iront les det 
tre du banq 
do m’inforn: 
mante fille i 
pre votre dt 
discrétion n 
dans l’uspril 
et je ne 
déplu.

Il parlait 
on reconnaii 
timbrée ava

dement le p 
peu souffran 
à votre grac

Puis-je sa 
d’hui l’h

Londres, 20—Le marquis de I.ondon 
derry fera son entrée de gala à Dublin le U’ 
septembre.

> Gnerre aux Chevaliers dn Travailétaient abs 
, de sorte qu< 
face de la c

isents
c l’af- PORTRAITSfol )N, Pe., 20—La Cambria 

Company fait une guerre tranquille mai- 
décisive aux Chevaliersdu Travail. Soixan 
te employés ont été congédiés durant in 
semaine, sans avis préalable. A peu prêt 
la moitié des employés sont des Chcvalion- 
du Travail. On pense qu 
congédiés. La Cambria Iron 
fabrique la plus considérable d

Johnsto LOTERIE NATIONALEîes en QU’UN SEUL PRIXLe docteur Monroe
Paris, 20—Le Temps, discutant la ques 

tion des Nouvelles Hébrides accuse les 
îolonies australiennes de désirer étabili 
une espèce de doctrine Monroe eu Ans

on moulin Mar- 
été ven-

farine à
GRANDE REDUCTIONpour le comptant tt qu’un seul prix pour 

le credit, marqués en chiffres ordinaires. 
Pas de marque secrète.

Les marchandises y sont vendues à aussi 
bas prix que le pei mettent leur achat en 
gros au comptant, une adminisliation éco
nomique du l’établissement et une grande 
modération dans la recherche du proüi. 
L’encouragement accordé jusqu’aujour 
d’hui à cette maison, par le public, est la 
démonstration de ce qui précède.

MEUBLES.

DE—

RI. LE CURE ». LIBELLE
zs A un partiel
établir une scierie et un moulin 
la station de Bclair, en arrière 
Augustin.

Qukbkc, 20—Le montant perçu à la 
douane hier est de $1,970.69.

—M. W. B. Pagé, do Philadelphie, est 
arrivé à Québec lundi soir, après avoir 
franchi en bicycle, depuis lo 5 juillet, une 

tance de 1,200 milles, soit eu moyenne 
milles par jour. M. Pagé est reparti 

hier soir, monté sur son bicycle, pour Phi
ladelphie, en passant par Montréal, To
ronto, Niagara, etc. Plusieurs blcvclistes 
de Québec l’ont accompagné jusqu’à Saint-

Photographies gram eurnt tous êirt 
Work est lude

CABINETu pays.
GRAND TIRAGE EINAL

—DES—
La loi de Lynch

Nashville, 20—Eliza Wood, femme dt 
couleur,qui a empoisonné William Wooter 
par qui elle était employée comme culsi 
nière, a été enlevée de la prison mercredi 
soir, par une bande d’hommes armés qu- 
l’ont pendue à la branche d’un arbre.

$2.00 par doz.NOUVELLES CANADIENNES I T I SSI
dis CHEZ

—Un mot 
pas je l’espè 
quo je viens 
officiel, une 
Paris déniai 
vous, et je.

—Vous d< 
simple, mon 
d’usage de : 
préalable un 
portance. Ji 
te à l’instani 
porter la soi 

—Pardon, 
question de 
m’ayez mal < 
raient être r 
je tiens béai 

—Alors, j 
r~‘—Ce 
Voici, 
cassette qui 
le et des t 
avant de me 
les papiers e 

-r-Fort bii
coffret. Vo 
les cachets d 
et disposer t

—Non, ni 
aujourd’hui 
Je me prése: 
re oh s’ouvr 

—Soit 1 n 
—Peut-êt 

quelque

cent mille fi 
d’avoir l’hon 
me entière é 
tuellement, 
nécessaire ai 
troiive que j 
Banque trou 
d’un dividen 
qui sont dan 

Au mom< 
énonçait ce < 
Camoël enfci 
de dépêches 
alla déposer 
comme il le 
re précise.

Il était si 
demi-voix.

—Qu’à do 
fort troublé 

M. Dorgè 
eof. qui m 
qu’il ne lui î 
Le banquier 
te, et revint 

—A nous 
mon secrétai 
situations éq 
grosse fortui 
netteté de sc 
lifcés de l’hoti 
samment l’h< 
difficiles. 11 l 

M. de Car 
c ré taire et ni 
comme gend 
quier, fils d 
jamais à prei 
cuter sans d< 

—Restez, 
restez, j’ai à 

Le jeune 
bureau, s’arr 
nication qu’il 
lisait dans si 

—Il y a de 
êtes chez mo 
M. Dorgères.

—Oui, moi 
moip, répond 
début.

—Depuis r 
vous eu à voi 

—Jamais, 
infiniment re 
J’étais seul 
sans appui. "N 
que je ne pot 
suis efforcé i 
Vous avez fa 
votre maison 
que je sens 1< 

—Ainsi, je 
bons procédéi 

—Des proc 
délicatesse.

DE GEITE LOTERIE

Horion <ftBedford—La 

moins n

Weedon—Le 18 août, Sa Grandeur 
Sherbrooke est venu faire la bénédic

tion de trois l>eiles clocles pour l’églisd de 
cettepnrois.se. La fête s’ost terminée 
une soirée dramatique et un magnifi 
feu d’art llice.

arnham—Notre conseil, qui a résolu 
faire des réparations considérables à 

l’hôtel de ville, a adopté une résolution 
donnant instruction nu secrétaire d’Infor 
mer le gouvernement provincial qu’il n’a 
plus de local à fournir pour le bureau du 
greffier de la Cour do Circuit. Le greffier, 
M. P. Berinu. devra probablement trans 
porter sou bureau ailleurs.

Granpy.—Nos habitants de Granby veu 
lent se montrer aussi entreprenants que 

citoyens de n’importe quelle autre loca- 
dans les Cantons de l’Est. Ils so sont 

construit et aplani un très bon hippodro 
mo (rond), et ils sc préparent à l’inaugurer 
dignement par du grandes courses les 3 et 
1 septembre prochain. Tout le inonde est

de s.
. l'a

eluchc Le SEPTEMBRE l-fc6
10 enfants ont 
durant la

POELES
Plnme, Matelas, I Ils A Ressorts, Vais

selle, Vt-rr«rle, Ferblanterie, Bat- 
teri«-;de Cuisine, Coutellerie,

nvnges 
moins de 
maladie

ont succombé n 
dernière quin Delorme

: “S* HO fiue Sparks tl 589 flue Sussex
EUROPE COUT DU BILLET

Première série • • 
Deuxième série • •

Augustin.
—Plusieurs hommes 

vont être mis à la retraite, cntr’nutres les 
sergents d’etat major Walling et Mawhin- 
ney et les artilleurs Langlois et Malver, 
qui ont tous pris part à l’expédition du 
Nord-Ouest.

rapporte que plusieurs bêtes à cor
nes ont été volées ccs jours derniers dans 
les champs à Lorcttc et à Sainte Foye.

—Sur le terrain des sauvages, a Saint 
Raymond, une propriété valant de deux à 
trois cents piastres a été détruite en plein 
midi. On ignore l'origine du feu. Le pro 
priétaire, M. Joseph Bélanger, n’avait au 
cune assurance.

de la batterie A E. D. D’Orsonnen?,MgrLe parlement impérial
Londres, 20—Tous les Pa 

nu la motion présenté 
augh, demandant que les ordres r»la 
l’intervention des pairs dans les éjer 

uvelés.

■le
rnellist.es bnt 

motion présentée, hier soir, pm 
demandant que les ordres rela

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. E. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre
ment de l’envoi des billets. (Etats-Unis 
8 cents.)

Ooin de I» rue Rideau.
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.

Bredl 
tifs à
'ans ne soient pas renouv. 
Charles Russell, libéral, 

senterait uu bill

GERANT
Vâs-a-wle le Gros Orme

Rue Principale, Hull
-On

I-’aa donné avis 
qu’il présenterait un bill accordant aux te 
nanefers non favorisés par le hill de Uiuds 
tone le bénéfice de l'acte des terres.

Les membres conservateurs irlandais dr 
la chambre des communes se sont réuni* 
hier soir et ont décidé de demander la 
mission de déposer devant la chambre des 
bills relatifs au fermage, nu commerce di

gouvernement va envoyer a Kerrj 
le général sir Red vers Bullcr.

Gladstone présidait, hier soir, une réu 
nion de scs collègues dans l'ancien minis 
tore tenue a la residence du comte G ran 
ville. L’objet de cette assemblée était dt 
discuter la ligne de conduite devant êtn 
adoptée par le parlement durant la 
actuelle.

Le Times dit : Le discours de Lord 
Churchill, hier soir, a été très digne du 

nnencement à la fin et n produit l>eau 
coup d’impression. Il est vrai, comme It 
disent les parnvllistes, que l'énergie 
s’évaporer en mots où uu’clle peut no pas 
liersistcr jusqu à la tin ne la lutte sérieuse 
qui se prépare, mais si les ministériel* 
tiennent leurs promesses ils parviendront 
à résoudre la questloh irlandaise.

I.a convention de Chicago, prouve que 
les parncllistes ne sont pas d une humeui 
belliqueuse.

Egan et Sullivan, ayant 
contrôle des déiiêclics qui 

muent pas le ton ma 
s’attendait.

Le Du Un News dit nue 
landaise à Chicago dev

O'Brien s’éloigne 
sente l’Angleter 
sou dre la eonve

d,-

James B. Howes
AHOHITEOTB

Chambre 25,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

MCE SlAUKS.
Ottawa 9 juin 1886—la

EXCURSION
—A—

CORNWALL >1
illeMirnoles

QuiShec, 20—Durant un pèlerinage à la 
Bonne Sainte Anno mardi, un enfant âgé 
de neuf ans, ills de M. J. O. Vidal, 
avocat de Lothinière, ot un jeune homme 
de Deschambault, qui ne trouvaient mar 
cher qu'avec l’aide de béquilles ont 
guéris miraculeusement au moment 
vénéraient les reliques dans cette 
et ont pu retourner chez eux sans se ser
vir de leurs béquilles.

Noua venons de recevoir un 
assortiment de

Il y aura une grande excursion h Corn
wall par le

GEORGE TROUASii'» Corps de Mus’que St Jean Baptiste
SAMEDI, 21 COURANT

TAPIS de BRUXELLESéglise session
----- ET DE------ EPICIER,ois llivifeup-s. —On 

iers sur le Ile
i a retrouvé ccs jours 

sur le neuve au Cap de la Magde
leine à trois milles de cette ville, le corps 
d’une jeune fille des Trois-Rivières qui était

lion. Le corps qui n pu être identifié 
le coroner M. J. È. Badeaux et dénot 
long séjour dans l’eau, parait . 
cette version du pénible accident.

Celte jeune fille appartenait à une excel
lente famille. Certains journaux de Mont
réal jorinent des renseignements tout à 
fait inexacts.

Waterloo—Le secrétaire de notre so 
éer„ est à

Tn
Départ de la gare du chemin de fer 

Canada Atlantique à llf p. m. Prix du 
passage $1.25 aller et retour. Lès ex
cursionnistes pourront débarquer au Co
teau, à Valleylleld ou à toute autre sta
tion intermédiaire.

Les excursionnistes pourront, s’ils le dé
sirent, partir par lis trains réguliers 
samedi, le 21, et revenir lundi par les 
même» trains.

Pour cela il faujra changer les billets 
la veille de l’excursion avant de partir au 
bureau des billets du chemin de fer Ca
nada Atlantique, bloc de l’hôtel Rus
sell.

TAPISSERIE 85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

Nouvelles de ’Winnipeg
nnifeo, 20—Sir John Ma 
du Ici dimanche On était 

ioyée dan 
un accès d’ali 
être identifié

aiXV i irdonnld est 
: matin. Une dépêche 
,n’il a refuse lo banquet 
incr. Il n*y aura lins 
flambeaux. Mardi il

ars dernier, 
qu’elle s’ét 
ville dans

Voyez-les avant d’acheter.rue en m 
eaa ionreçue hier annonce q 

qu'on voulait lui don 
procession aux 
sera en revue le net

Brandon lui prépa 
t mie réception. Demain l’honorable 

premier ministre fera une excursion sur le 
chemin de fer Manitoba et Nortli Western.

ra la parole à la con- 
irtira pour Otca

T ’ASSORTIMENT LE PLUS COM- Li plet et le meilleur marché d’Epice- 
Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselles 

dans Hull.

m-Cignrn de choix une spécialité.

st cionotc 
ait contlr Harris & Campbell,îviènie bal ai 11

nservateurs de

BUE O’CONNOB.absolument le 
en émanent m 
niai auquel

e la convention ir 
dent un peu ridi

Mercredi soir H 
ventlon conserv atrlcte et par
wa jeudi. FONDE EN 1837

OURHEMUX» CMÜNT ET ICHAUX 
DE HULL

ciété d’agriculture, E. Slack, 
faire imprimer les grands placards coneer 
liant la prochaine exposition qui se tiendra 
les 9 et 10 septembre. On se propose de 
faire mieux que jamais cette année. Une 
somme de $225 a été souscrite pour être 
offerte en prix spéciaux.

—Nous croyons qu’il y a, à Waterloo, le 
plus beau champ de tabac qui sc puisse voit 
i plusieurs milles de distance. Tous le* 
,'lnnts sont à peu près d'égale hauteur ei 
les feuilles que nous avons mesurées 
tonné. :>1 pouces do long sur 18 do large. 
l’otiKu'en pouvons nommer le propriétaire 

dirons seulement que ce tabac pouss< 
t "ombre de notre église, c’est ce qui expli 
|Ue sans doute sa lielle croissance.

J.c propriétaire de ce tabac a 
mire bureau une tige d’avoine qui 
i pieds et. 5 pouces de longueur.

kk.—La rumeur veut, one la 
ssantc cité qu'on se plait à appeler lu 

vine des cantons de l'est, soit sur le point 
l’être éclairée à la lumière électrique. Mail
le cas échéant, ou’nllons nous faire du

e annuelle 

n te-Anne de

-■MKWS»
Tompête dans le golfe

Saint Jean, Tcrrencuvc. 20—Une vio
lente tempête est passée sur les iles Saint 
Pierre Miquelon, mercredi soir, ("est |« 
plus terrible qu’on ait vue depuis vingt- 
cinq ans. Des maisons ont été renversées 
par lo vent et deux navires oui fait vote. 
J m grève est couverte d'épaves et le sort 
des bateaux de pêche sur les grands bancs 
inspire des craintes sérieuses.

Des billets seront en vente chez M. P. 
Grant, rue Dalhousie ; M. Beaudry, rue 
Sussex ; M. A. Lefebvre marchand-tailkur, 
rue Wellington ; M. F. X. Uuel et, rue 
Duke ; M. Couture, bijoutier, rue Princi
pale, Hull ; et de tous les membres du 
corps de musique.

Otiawa, 17 août 1886

du but lorsqu’il reprê 
rrc comme essayant de dis 
ntion. La convention ferait 

peut-être mieux de s’occuper de scs pro
pres affaires qui consistent a recueillir des 
fonda au lieu de se mêler de ce qui nous

uelllera 
gcinent, 
au corn

vus, 20—La Bourse est très ac 
Imi, sous JTiifiucnec des discour* 

ar les ministres du parlement

CHEMIN DE FERé attire l’attention des entre- 
intéressés sur les

Le soussi 
preneurs e 
mérités du

•5es autres ((CANADA ATLANTIC”fl». CIMENT DE HULL"K Jlansnrd dit : le pays acc 
avec une vive sensation de aoultis 
la nominal ion du général Bullcr 
mandement de Kerry.

Lon nui 
an joui il" , 
prononcés pa 
hier soir.

Belfast, 20—Les protestants sont trè 
irrités de ce que lord Churchill a pris 
défense de la police et de sa conduite 
«huit les émeutes.

lx‘s prolcslants affirment que la police 
s’pst évertuée à tromper lord Randolph et 
déclarent que les faits justifient le soupçon 

l'existence d’une conspiration entre la 
police et les catholiques de Belfast.

un arti

adaptation pour les travaux de ma
çonnerie exposés à subir l’influence de l’eau. 
Le soussigné peut fournir les certificats des 
ingénieurs et des entrepreneurs les plus 
éminents. La manière de s’en servir est 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux'de Pin a vendre a bon marché 

Les commandes par le télégraph 
tre ment sont remplies promptement.

Noyé dans loNlagara
Niagara. 20—Cela devait infailliblement 

arriver un jour ou l'autre. Un nuire toqué, 
un pêcheur de Lewiston, James Scott, que 
les exploits récents de Graham et. de deux 
autres tonneliers, empêchaient de dormir, 
a voulu traverser hier les rapides du Nia 
gara à la nage, avec un costume en liege.

Ixi malheureux s'est noyé et son cadavre 
a été repêché près de Lewiston une heure 
après. Quant à Graham, il a de nouveau 
traverni les rapides hier, dans 
barrique,sans se faire aucun ma 
quoiqu’il ait tenu la tête toujours en de 
hors de la barrique.

ETATS-UNIS

S LA
A prêter sur garanies hypothécaires. 

Pour plus amples informations a*edres- VOIE LA plus COURTEtive
ENTRE

MAGLOIRE LANGEVIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

laissé à 
mesure 01TAWA ET MONTREAL

31 juillet 1886—6m EtlOltnwn à Boston et NewYorlt, et 
tvn» les poiuts A l’Est et an Sim.la

T. W. CURRIERhllKlIBROOl
G. B. WRIGHT, Hull, P.Q tGTLes convois partiront de la gare de 

la roe Elgin comme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL :

sa fameuse 
I cctle fols.

A DEMENAGE
SON IMMENSE ASSORTIMENT DE

Meubles, Pertes, Chassis et d< 
«ois de Sciage aex

Nos. 186 et 18#, RIE RIDEAU,
Près du Couvent des Sœurs du Sacré- 

Cœur, coiu des rues W al les et Rideau

Tous ces différents genres de bols seron 
vendus

An prix de 1» manufaclnre. 
en gros et en detail.

Ottawa 8ju n 1886—3m

VFNANT D'ETRE BEGUES-La retraite ccclésiastiqu 
«’ouvrira lundi prochain, Ie22i 
iu séminaire,et sera prêchéc i 
.‘ogni, rvdemptorlsté de Sai 
Beaupré.

8.00 a.m TRAIN EXPRESS se rac- 
e cordant aveccourant 

H.P. dt l’Express du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains vu Grand Tronc 
pour l’Est et le Sud-Eit, arrivant là à
11.30 a m.

in, 20— Le Freman’s Journal, dans 
cle sur la politique Irlandaise du 

vernement. telle qu’indiquée par le 
maniuis de Salisbury a la Chambre des 
lords, hier soir, dit : La politique irlandaise 
du gouvernement devrait être une politi 
que d'net ton immédiate. Les ministres n’ont 
donné aucune raison à l’appui de leur attl 
unie ne tool le de retardement. I ai parti 
irlandais a vvoulé lord Churchill hier soil 

dégoût et Indignation.

10,000Les prohibitionnistos
Lincoln, Neb„ 2t>—Ia convention des 

nrohlbltionnistes du Nebraska n choisi, 
nier, ses candidats aux élections de 

laturc et du Congrès.
Tempête et inondation 

Oat.vtîTTON, Tcx.. 20—De violentes tén 
pètes de l'Kst sévissent dans la 
et sud-est de l’Etat. I.a ville est inondée 
Grand nombre de familles sont sans abri

-Mardi n la 
Oie. en cette 
<nisi par la noix d'un

scierie de MM. Ritchie et 
le un jeune Brouillet n vti 

nxu de transmiesioi 
ruait à toute vitesse et l'a enlev* 

s son mouvement de rotation jusqu'/ 
v que ses Imbits fussent un laihbtttix 
VpriMi avoir fait trois ou quatre révolu 
ions, lo malheureux jeune homme a ét. 
anvé par terre dépouillé d’une partie ti
es vêtements et violemment contusionné, 
joli état n'inspire aucune inquiétude.

vil
HI TRAIN RAPIDE avec salle 

ellle à dîner, arrivant à MontréalROULEAUX DE TAPISSERIES 
De tous genres et de tous 

prix.

la lé
8.20 p.)

trains du V 
Tronc peur l’E»t.

Les convois arriveront à 13 30 p m. 
et 8 OOp.m. d-) l’hsl, te raccordant à 
la gare Bonaventuie, Montréal, 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal, 

quittera la gare
Richmond à 7.45 ».m. tl 4.35 p.m.
se raccordant evec les trains Express de 
Montréal.

m., se i accordant avec les 
ermoul Central et du Grand

1/OxnttKK. 20— M. Beggar, (parnclllte) a 
demandé qu'un bref soit émis pour une 
ulut-lion «laitM la division sud de Sligo, en 
remplacement de M. Scxton qui avant éttS 
élu ituM*i dniiR la division ouest de Belfast, 
axait opté j>our celle dernière. L’oratcur 
n'a pus voulu faire droit à la motion, parce 
que l'élection de M. Scxton à Belfast est

uil Aussi, assortiment complet et varié de

Peinture», IInlle> Mastic,

Et tous les articies 
partie d’un m'gasin

Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la turveillsnce aêmede M. Philibert. 

Une visite est sollicitée.

—Un grave et douloureux accident est 
irrlvé mardi matin nu magasin en . 
iruction do M. A. Balcer, rue Notre-Dame. 
Un jeune ouvrier du nôin de U. Nnult. fil* 
le notre concitoyen M. Jacques Nanlt. fl 
fait une chute de près de 50 pieds de hau 

le toit dont lus 
n’étaient nas encore couverts,lorsqu’il ner 
dit l’équilibre et tomba A travers la char 
pente jusque sur Je sol.

On le releva baignant dans son sang et 
privé de connaissance. Il c*t encore a II 
dernière extrémité sons espoir de retour 
Co tribU. évènement a causé une douloti 
reuse impression en cette ville. i"

Il est sous les soins d.e M. le Dr Pan

Lee faillite* do la «omnino
i d’ordinaire font 
ce genre.rNkw-York, 20—L'agence Dan et Cic si 

gnale, pour la semaine écoulée. Un chiffre 
de 101 faillites aux Etats-Unis cl <l< 
Canada, soit un total do 180. compare 
total du 157 la semaine dernière ut de 
setnaine précédente.

La bande do Guronimo 
>n, 20—Le dépnt

guerre a été informé officiellement quoGe- 
ronimo avait l'intentlou do se rendre.

Los anarchistes do Chici.Bo

Un train du chemin

Tapis, Tams, Etc2ô « u

154 la
ULeslvC.
A la reprise du débat MM. Thomas 

l'oxx-cr et U’Conncr ont soutenu que les 
discotirsde lord Randolph Churchill étaient 
lâ première cause des troubles de Belfast.

M. O’Connor a demandé qu’une commi 
sion soit nommé pour faire une enquête 
sur les actes de InHguuPrimrosequiaprati- 
qué une intimidation extraordinaire pen
dant la dernière campagne électorale. Il a 
ajouté que la politique du gouvernement 
était une déclaration de guerre contre le 

diet deux fois répété de la nation irlan-

“ï! solix

Expiera de Boston et New-York vil 
Rouse's Point6 PHILIBERTMAISON DE TAPISWASIIINGTt rtement de la m-

ête 19 n in Quittera Ottawa, gare de 
j UtOu J/âUle la rue Elgin, arrivant à 
4Rouse’s Point à 6.40 p m. et se raccor
dant à cet endroit avec h s trains du Ver
mont Central et Delaware et Hudson, pour 
l’Est et le Sud, ariivoront à Boston à 
7.49 et à New-York à 8 09 le lende
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les 
passagers d’Ottawa pour New-York pren
dront les Pullman ù St. Alban ou à Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

PEINTRE.
2C8 RUE DALHOUSIEi 0T1AW*.

D’OTTAWA.
r.i W- Ha» grand assortiment, les mei) 
l** *6 "va1 re, et l«e plus bas prix en 

fait de
New-York. 20—Une dépêche sp< 

Chicago nu World dit : Le verdict 
cause des anarchistes a été rendu 
tin à 2 heures. Spies. Lingg et 
sont condamnés à être pendus. Parso 
Fielden, Scliwob et Eugel ont re 
sentences variant de 14 à "17 ans. 
été acquitte, f 

Chicago, 20—On dit que ia police a les 
noms de près de trois cents person nos com 
promises dans la conspiration anarchiste 
qui a amené la tragédie de Hayinarket et 
que de nombreuses arrestations vont avoir 
lieu. Des mandata d’arrestation ont déjà 
été lancés, parait il, contre M des Lucy Par 

Lizzie Hol

•cialc de 
dons la

I l ise hcr NOUVEAU INSTAURANTdaf ïéüL;, Prelarts, Rideaax,| sîr'willlam v ernon i larcourt a dit que 
ycotting était un des plus grands cri

mes contre la société. Lord Salisbury avait 
déclaré dans un discours à Newport que le 
droit commun ne suffisait pas pour suppri
mer le boycotting. A quel moyen recourra 
le gouvernement alors s'il ne veut pas se 

rvir de la coercition î II lui faudra faire 
pnraître la cause du mal. Il lui faudra 

traiter ITrlaiulc eomino le (’anade. ^
M. La bouchère a proposé l'ajournement 

du débat.

AU PETIT NEGRE Repas à toutes heures,
14 2è RUE SPARKS.

TABLE DE Itre CLISSE.

Corniche», Pôles, Garnllnre. 
•t Meuble» de Ionie morte,

MAISON DE TAPIS D’OTTÂWA
M8 «ne KVAUHJS.

SHOOLBRED et Cio.
OtUw»

520 rue Sussex, pour des chaussu
res de tout sortes et de tout$5 prix.
Exemple : chaussures élastiques 
pour hommes, d’une piastre et 
vingt cinq cents en montant Rap
pelez-vous que c’est à l’enseigne du 
petit nègre, poite voisine du Canada

M
dis SST* Lunch à Midi, 5 billets pour $1.00. 

GUSTAVE GHBVRIER,
Propriétaire. D. C. LINSLEY,

Ottawa, 12 mal, 1886. Gérant.

Quelques uns des avantages
DES

CELEBRES

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE.
-o

1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas es remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25cts. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

2e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblori, pissenlit, rhu
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger

4e Avantage— Les Amers Indigènes ” agissent sur les intestins, et sont un 
puissant purificateur du sang.

5e Avantage—Pour ouvilr l'appétit, ét aidêr la digestion, les “ Amers Indi
gènes ” sont sans égal.



HOTEL RIENDEAU Ameublement de Chambre a CoucherZ SITUATION DEMANDEE—Un 
leur, porteur d’un diplôme pour le français 
et l'anglais, et muni de bons certificats, 
demande une situation comme professeur. 
Il i>ourra aussi remplir la charge de Maître 
chantre. Adresser à F. X , au bureau du 

17 août 1886—51ns.

instilu-—Fort bien. Est-ce pour me remercier 
de voua avoir traité moins en subalterne 
qu’en ami, est-ce pour me témoigner 
votre gratitude que vous faites la cour h

Robert tressaillit ; il ne s’attendait pas 
à une attaque si directe, et il ne put con
tenir un geste que M. Dorgères prit pour 
une dénégation, car il dit vivement :

—Ne niez pas. Alice m’a tout confié.
Il y eut un court silence. L’amoureux, 

atteint au cœur, se taisait, de peur de se 
laisser emporter par un premier mouve
ment. Le père, froid comme un juge qui 
interroge, attendait que l’accusé se jus
tifiât.

Il connaissait mal le dernier des Car-

ntages FEUILLETON tiw an li plah

Européen et Américain, 
64 Rue St. Gabriel, Montréal.

Cet Hôtel offre au public voyageur tout 
le confort désirable. La table est toujours 
abondamment servie des prémisses ae la 
saison, préparées par des cuisiniers 
de premier ordre. Repas à toute heure.

On trouvera constamment à cet établisse
ment de première classe, des vins, liqueurs 
et cigares de choix.

JOS. RIENDBÀÜ,
________________________ Propriétaire.

AVEC

DESSUS EN MARBRE6
Canada.3 Le Bracelet Sanglant ON DEMANDE

Six bons plâtriers trouveraient de l’em
ploi, travail de vilie, à $2.25 par jour, 
travail constant. S’adresser à D. Wilson, 
marchand de fleur, coin des rues Rideau 
et Cumberland.

Ottawa, 17 août 1886—5in.

A VENDRE
Magnifique poste de commerce, situé sur 

la place de Masham en face de l’Eglise. 
En outre, cent rrpents d’excellentes terres, 
formant une propriété agricole avec mai
son, étable et remise.

S’adresser à
JULES SNUBB, Propriétaire, 

Masham Mills

français

II

Le banquier était absolument sur de la 
probité et de la discrétion de son secrétai
re. Il savait que Robert n’était pas hom] 
me à exploiter à la Bourse un renseigne
ment saisi au vol dans les conversations 
financières qui se tenaient h porté de ses 
oreilles. Encore moins le croyait-il capable 
d’écouter aux portes.

Le jeune homme avait déjà repris place 
k son bureau, lorsque M. Dorgères entra 
ot le colonel Borieof so promenait tout 
seul à travers le premier cabinet.

Cet étranger était un fort bel homme, 
et il avait très-grand air avec sa prestance 
un peu roide et scs Lagos épaules. On de
vinait en lui un grand seigneur doublé 
d’un vaillant soldat. Moustache ^épaisse, 
favoris taillés militairement, front marqué 
d’une balafre et physionomie hautaine, 
rien n’y manquait.

Ses chèveux fins et 
vers les tempes ; mais 
jeune, et, quel que fût au vrai son âge, on 
ne lui ausaitpas donné plus de trente-cinq

I Aimable lecteur considérez les avantages d’acheter vos

V. STKATTON hnæetxbij:

AUX ENTREPOTS DE VARIÉTÉ 532 ET 534 RUE SUSSEX
—Monsieur, répondit fièrement Robert, 

je n’ai rien à cacher,parce que je n’ai rien 
à me reprocher. Mais vous vous êtes servi 
de termes

JSMarchand à’Epiceiies
EN GEOS ET EN DETAIL

COIN DBS RUKS

Dalhousie et St Patrick
OTTAWA

lCHIQUF,.
que je n'accepte pas. Faire la 

fie : essayer de séduire.. ou JOSEPH BOYDENcour sigm
tout au moins : chercher à plaire. Quand 
il s’agit d’une jeune fille riche, cotte 
expression implique une pensée de calcul 
intéressé qui ne peut pas venir à un ga
lant homme pauvre.

—Ne jouez pas sur les mots et parlez 
franchement. Vous aimez Alice.

—C’est vrai, dit Robert sans hésiter.
—Ah 1 vous l'avouez 1 s’écria M. Dor

gères interloqué par la netteté de cette 
déclaration.

—Pourquoi ne l’avouerais-je pas î
—Et voua pensez sans doute qu’Alice 

vous aime ?
—Ne le lui avez-vous pas demandé ? 

Et ne vous a-t-elle pas répondu ? Vous 
venez de m’apprendre qu’elle voua a tout 
confié.

Il eût été difficile de mieux se tirer 
d’une réponse embarrassante, et M. Dor
gères sentit qu’il n’arriverait à rien en 
questionnant ainsi. D’ailleurs, il en savait 
assez, et son parti était pris.

—Monsieur, dit-il après avoir réfléchi 
un instant, je vous sais gré de vous être 
expliqué sans détours. Je pourrais vous 
demander pourquoi vous avez tant tardé à 
m’informer d’une situation que j’avais le 
droit do connaître. Mais je juge inutile 
de revenir sur le passé. J’aime mieux 
vous exposer clairement ce que je po 
de cette situation ot ce que j’ai résolu de 
faire pour y mettre fin.

Robert pâlit en écoutant cet exordo peu 
rassurant, mais il ne perdit point conte
nance, et il attendit la suite avec une 
fermeté que n’avait pas eue la pauvre 
Alice quand M. Dorgères lui avait notifié 
sa volonté paternelle.

—Je conviens volontiers, reprit le ban-

aviez tout ce qu’il fallait pour lui plaire. 
C’était à moi de prendre mes précautions.

Et croyez bien qu’en parlant ainsi je 
n’ai nullement l’intention do vous blesser.

prêtre pas des sentiments qui 
ne sont pas les vôtres, je le sais.

Vous êtes incapable do rechercher Alice 
pour sa fortune ; vous l’aimez sincère
ment, et vous l’auriez aimée alors même 
qu’elle n’aurait pas eu un sou de dot. Je 
ne vous eu veux donc pas de l’aimer, et

je vous 
soit à entendre.

M. de Carnoël no peut épouser made
moiselle Dorgères, pour des raisons qui 
ne touchent en rien à son honorabilité et 
qu’Alice a compvises.

Je viens d’avoir avec elle un entretien 
sérieux, et je lui ai montré le danger 
d’une union mal assortie. Je no vous dissi
mulerai pas que j ai eu de la peine à la 
convaincre 
elle a dix-neuf ans, et elle entre à peine 
dans le monde.

Mais elle a fini 
bonheur est dans 
une femme, la sagesse consiste à prendre 
un mari qui suit son égal, sinon par la 
fortune, au moins par la condition sociale.

Je ne suis qu’un négociant. Ma tille 
ferait une folle si elle devenait marquise.

—Ainsi, monsieur, s’écria Robert avec 
émotion où perçait une pointe d’iro

nie, si ma naissance ne m’avait pas fait 
hériter d’un titre que j’ai volontairement 
renoncé à porter, vous ne répugneriez pas 
à m’accepter pour gendre ?

—Je n’ai pas dit cela, car je pense 
qu’il vous manquerait encore une qualité 
essentielle, l’aptitude commerciale, l’ins
tinct des affaires. Vous en possédez beau
coup d’autres, mais celle-là ne s’acquiert 
|wis, et sans elle on ne peut pas diriger 
une maison comme la mienne.

Or, je vous déclare qu’il me serait très- 
pénible d’avoir pour successeur un étran
ger. Je me fais vieux, et avant de mourir 
je voudrais voir le mari d’Alice me rem- 
placèr. J’aimerais mieux qu’il fut riche, 
mais je n’exigerais pas qu’il le fût, ai je 
le croyais capable de s’enrichir.

Excusez-moi de vous répéter tout ce 
que je viens de dire à ma fille, et laissez- 
moi espérer que vous ne me garderez pas 
rancune de ma franchise un peu brutale. 
11 m’en a coûté d’en venir là, mais c’est 
dans votre intérêt que je l’ai fait.

Maintenant, il me reste à vous deman
der comment je puis voua être utile.

Vous devez souhaiter autant que moi 
de sortir d’une position fausse, et il paraît 
indispensable que noua noua séparions,non 
pas i>our toujours,je l'espère,mais pour un 
an ou deux.

J’ai en Égypte de hautes relations et de 
gros capitaux engagés. C'est un pays où 
vous pourriez tirer parti de votre intelli
gence et de votre activité. Qui sait 1 
y apprendriez peut-être les affaires.

Voua conviendrai-il d'aller m'y repré
senter dans des conditions honorables et 
avantageuses.. des conditions que vous 
fixeriez vous-même î

Robert de Carnoèl se redressa ; il était 
accablé par les déclarations si catégori
ques du père. La proposition qui les suivit 
le remit sur un terrain où il se sentait de 
force à tenir tête au banquier.

—Je vous remercie, de prendre souci 
de mon avenir, dit-il avec une politesse 
froide. L’offre que vous me faites est 
très-flatteuse ; permettez-moi cependant 
de réfléchir avant de l’accepter.

—A votre aise, mon cher Robert, répondit 
affectueusement M. Dorgères. Etquellequo 
soit la décision que vous prendrez, comp
tez sur moi pour vous aider de mon influ
ence et de ma bourse. Je suis et je reeto- 
terai votre ami. Le temps effacera le nua
ge qui s’est élevé entre nous, et un jour 
viendra, je l’espère, où vous me remercie
rez de vous avoir ouvert une autre voie.

orlée de toutes les 
xt pas es remplacer 
4 grandes bouteilles Ottawa 14 août 1886—3m.

W. A. ARMOUR ^1 « Aucune préparation n'est supérieure an Quinm Anti-MMabéttqua JBedter.»
D*D1LMIS, let aevwabreIMS.

M. C. Stratton déaire informer les épiciers 
qu'il leur vendra dea épiceries de premier 
choix à des prix extrêmement bas et livrées 
A domicile.

int aucun minéral, 
bloii, pissenlit, rhu- fftMOt éee mptornx.)Manufacturier et Importateur

ANTI-DIABÉTIQUE ROCHER
Le plot puissant tonique et reconstituant*

PrépetsUoe «pédale «I «onveraln* contre le DIAlàTI (etymtnrU, AlbsmtnmHe, Amherie 
PhotphaiurU, et*.) et tontee les nombreuse» malâdlee qui agissent rar la nutrition et qui amènent 
à leur suite rattalbllseement dee forces, l'exaltation ou la diminution de la sensibilité.

D'un goût agréable, d’une conservation Indéfinie, aucun médicament ne lui est comparable dans 
l'Anémie, Convaleeoenoee lentes on dittioiles, Fièvres et suites de Fiévree.de quelque 
nature qu'elles soient, Cachexie, Epuisement par loe exoèsde travail ou de plaisir, Maladies 
de langueur, Dégoût des aliments,Marasme et Consomption, etc., etc.

B# supporte mieux et agit plus vite que l'huile do foie de morue ohos les Enfante faiblee, 
rachitique» ou scrofuleux.

MOULURES FOUI ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

HENRI MASSE
eux grisonnaient 
avait la figure

danger 7 gSPICIER et BOUCHEE(Glaces de fabrique allemande et anglaise)
Tableaux à l’huile anglais, français 

et allemands,
Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 

dres en pluche, et de canevas 
pour tableaux

COIN DES RUES

Primrose et Cambridge
Le public trouvera 'onjours à mon ma

gus n des épiceries de premier choix, et A 
mon étal di s viandes de première qualité 
et des plus fraîches.

Ordres exécutés avec promptitude.
Effets liv-és à dom>1 1

intestins, et sont un

—Bonjour, cher monsieur, dit-il en ve
nant lee deux mains ouvertes à la rencon
tre du banquier. Permettez-moi d’abord 
de m'informer de la santé de votre char
mante fille et pardon nez-moi d’interrom
pre votre déjeuner. Je crains que mon in
discrétion ne m’ai fait beaucoup de tort 
dans l’esprit de mademoiselle Dorgères, 

i do lui avoir

, les u Amers In.li-

. MARCHANDISES SONT VF.NOU 
PAYABLE TANT I,A SEMAINE

OU IJE MO.S

LES
(Vont nuvxüx eréoUtrx mr PaonsaïUB J ACCOUDE

BAITS [MAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

v'tmz me faire une visite,

N. B.—.Je vendranaux marchands les 
moulures, cadres, peintures, miroirs, cane
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
les nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR* 
482 rue Sussex.

AVIS TRÈS IMPORTANT
m l ima 

séquenooa
DomandorJràtultement ohu tout let Pharmacbnt-Déposltal 

Indique let Variétés, Causes, Symptômes et tristes Con
que toute perso»»# touoleute de M tant* doit lire areo grande atte

Eviter lee Contrefaçons, exiger la marque R. F1, et sur chaque flacon 
|» timbre de garantie de ruNION dee FABRICANTS.

R O CilER, Pharmacien [andenaementree Ferrie), actuellement lit. rue de Torenne,
A Québec : D' Bd. MORIN A. C1*.— A Montréal: XAVZOLBTTI A Ml 

_______________ST DANS TOÜTJ» LIS r amMAlsm nv canada.__________
____J............. ......................OBO-1--SO >SOM »«->»l<>H?l«OBOSO*Oje<>*<,à

Intireeaante qui 
du DIABETE,PETITE VEROLE!et je ne me consolerais pas 

déplu.
Il parlait sur ce mode caressant auquel 

on reconnaît les Russes, et sa voix bien 
timbrée avait des inflexions musicales.

—Merci, monsieur, répondit assez froi
dement le père d’Alice ; ma hile est un 
peu souffrante, mais elle sora très-sensible 
à votre gracieux souvenir.

Puis-je savoir ce qui me procure aujour
d'hui l’honneur de votre visite ?

—Un motif imprévu, vous n'en doutez 
pas je l’espère. Imaginez-vous, mon cher, 
que je viens de recevoir, par télégramme 
officiel, une mission qui m’oblige à quitter 
Paris demain. J’ai quelque argent chez 
vous, et je..

—Vous désirez le retirer. Rien de plus 
simple, monsieur, quoiqu’il ne soit pas 
d'usage de réclamer sans avortiasemen t 
préalable un remboursement de cette im
portance. Je vais faire établir votre comp
te à l’instant même, et vous pourrez em
porter la somme en sortant de ma maison.

—Pardon, cher monsieur, il n’est pas 
question de cela, et je regrette que 
m’ayez mal compris. Mes fonds ne 
raient être mieux 
je tiens beaucoup à les y

—Alors, je ne vois pas.. 
r~—Ce 
Voici.
cassette qui contient des papiers de famil
le et des titres au porteur. Je voudrais, 
avant de me mettre en voyage, reprendre 

iers et vous laisser les titres.
, On va vous apporter ce 

coffret. Vous pourrez vous assurez que 
les cacheta dontil est scellé intacts,l’ouvrir 
et disposer du contenu comme il vous 
plaira.

—Non, non, pas maintenant. Je n’ai 
aujourd'hui oue fort neu de tenu» à moi.

REDUCTION Inu moine deEt von* vo
jmr reuîles grant eur

Ses marquis peuvent être effacées. PARIS
BUOS âEMET

[Kir doz. IBOBOÏ
OMaison LEON <£ Cie.9

51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 
202 rue High, Stratford, f Angleterre

Parftimenn de S. M. la Heine,
Ont inventé et patenté cette préparation,

«••SS*.. APERITIFS, STOMACHIQUES, PURGATIFS 4 DEPURATIFS
*P/&1 -, 1 W-Hs guérissent et préviennent les maladies qui se i attachent

É/ l’MOOEOUMENT de. INTESTINS, toiles que: Ma nqur
*/ GRAINS X* d’appétit. Migraine, Constipation, Amas de Bile, 
gf i de Santé * OsiîgeaffonsdN Fvie,«fu ibum»ti»f<ftt
• V A.. A~t___ ’ 19 très imités kt contrefaits
*V du «X”" /{ Exiger fétigiett» et-jolnte en k eonlenn, ereo le eot VÉRITABLES
Vs. France y Je l,*Qla1llbotte{aOgralna)-8rr.labotto(105tralaa).h1keiaat*nuUlU.

------QnébaetVU. MORH k C*;- Montréal/LATIQUTTI * IELMJL
***** XT MUeCIFALXS l'BARMASIU DS CANADA

HEZ

L’OBLITERATEUR IA Vente à bon Marché
L’IMMEÏSË SICCtS

ARTICLES

qui efface les marq 
pour toujours. Son 
et inoffemive, ne ca 
Inconvénient, et ne con 
actère nuisible. Prix

ues de la petite vérole 
application est simple 

use aucune douleur n 
tient rien d'un ca 

: $2.50.
Delorme
et 563 flue Sussex nue j’aurais dû prévoir ce qui est 

Ma tille était jeune et jolie. Vous Clievenx Nuperflux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie 
enlève en quelques minutes 
superflus sans la moindre doul 
veux ne repoussent jamais. Ce 
très-simple. Instructions comp 
mède envoyé par malle. Prix : $

psqi
IIchassaingB
JJ PEPSINE e/diaSTASE flP
^7 Agents naturels et indispensable* de 1»
^7 DIGESTION ^7
V 1S ans de snocè» «

les
^7 oiotsTioNs Dirricu.ee ou mcoentTie 

Meus
^^B ovsrcrsice, oseuuioise.

rtnît ot t âFFiîiT et oie roecs», ^^B
AMAIGRISSEMENT, CONSOMPTION,

CONVALESCENCES LENTES, VOMISSEMENTS,
ETC., ETC. ^^B

7F Paru, 6, Avenue Victoria 
•* ches tous les l'hsrmaciens.

Dépote déni toutet lee bonnei Phermeelee au tiauuue.

rue Rideau. 
FA WA.

garantie.

.Approuvé 
par VAcadémie de 

Médecine
le» cheveux 

eur ; les che- 
remôde est 
lètes. Rc-

—DB—

KJe ne voua "VT ITde

le Tonique par 
V oxcollonee, fortifie lee 

çXwV épaisés par la maladie 
XV ou loe excès.

Et. Bowes
[TBOTB

bre 25,
IRIO CHAMBERS
IAHK8.

1.00.
Sacrifiées a moitié Prix estParisGEO. W. SH AW, agent général

Mlle A. McDonald 219 rue Tremont, Boston, M<
21 sept. 1885—la.___________placés que chez vous, et 

à les v laisser.

Chemh de Fei Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

Maison de Modes Parisienne
521 RUE SUSSEX,

Quatrième porte de la rue York.

que je ne viens vous demander 
J’ai dépose' dans

pas cessé de vous estimer. Mais 
dois la vérité, quoique dure qu’elle ,#

».> <<m v fortifie lofl
Estomac» délicat», 

augmente Fappétlt, 
facilite la digoation.

Autorisé 
par pArriti 

ministériel

votre caisse une
la

1NTR*

IHIWS ALES ! Ottawa, Quebec
BT MONTREAL.

THOMAS l papiers et v 
t-Fort bien.

HIER,
rues Albert et 
in, Hull.

Une immense consignation de cette bière, 
qui est en si grande renommée, vient d’étre 
reçue par les

h his
il N «

m"
FABLIAU DB» BBS.

SOUSSlg 5®Elle ne sait rien do la vie ; 5Qaujourd’hui que fort peu de tempe à 
Je me présenterai dninain matin, à l’heu
re où s’ouvrent vos bureaux.

—Soit 1 mon caissier sera prévenu.
—Peut-être aurai-je besoin aussi do 

quelques milliers de louis.
—Monsieur, vous avez plus do quinze 

cent mille francs à votre crédit, et je viens 
d’avoir l’honneur de vous dire que la som
me entière était à votre disposition. Habi
tuellement, on ne garde ici que l’argent 
nécessaire aux besoins courante, mais il se 
tropve que j’ai fait prendre ce matin à la 
Banque trois millions pour le payment 
d’un dividende qui va échoir,trois millions 
qui sont dans ma caisse.

Au moment même où M. Dorgères 
énonçait ce chiffre imposant, Robert de 
Carnoël entra, tenant à la main une liasse 
de dépêches qu’il venait de classer et qu’il 
alla déposer sur le bureau du banquier, 
comme il le faisait chaque jour à une heu
re précise.

Il était si pâle que le colonel demanda à 
demi-voix.

—Qu’à donc ce jeune homme ? Il paraît 
fort troublé.

M. Dorgères ne répondit pas, et Bori- 
eof. qui ne s’était point assis pensa 
qu’il ne lui restait plus qu'à prendre congé 
Le banquier le reconduisit jusqu'à la por 
te, et revint à Robert en disant tout bas :

—A noua deux maintenant, monsieur 
mon secrétaire ! M Dorgères détestait les 
situations équivoques. 11 avait gagné une 
grosse fortune, grâce à son énergie et à la 
netteté de son jugement. Et ces deux qua
lité» de l'homme d’affaires aidaient puis
samment l’homme privé à résoudre les cas 
difficiles. 11 ne dénouait pas ; il tranchait.

M. de Carnoël lui convenait 
crétaire et ne lui convenait pas du tout 
comme gendre. Tel était l’avis de ce ban
quier, fils de ses œuvres, qui n’hésitait 
jamais à prendre une résolution et à l’exé
cuter sans délai.

—Restez, monsieur, dit-il à Robert ; 
restez, j'ai à vous parler.

Le jeune homme, qui regagnait son 
bureau, s'arrêta et attendit 
nieation qu’il pressentait peut-être, car on 
lisait dans ses yeux une certaine anxiété.

—Il y a deux ans, je crois, que vous 
êtes chez moi ? lui demanda brusquement 
M. Dorgères.

—Oui, monsieur, deux ans moins un 
moi?, répondit Robert, assez surpris de ce 
début.

—Depuis que vous y êtes entré, avez- 
vous eu à vous plaindre de moi î

—Jamais, monsieur, et je voue suis 
infiniment reconnaissant 
J’étais seul nu monde, sans fortune et 
sans appui. Vous m’avez offert un emploi 
que je ne pouvais pas espérer et que je me 
suis efforcé de remplir de mon mieux. 
Vous avez fait plus : vous m’avez ouvert 
votre maison, et je vous supplie de croire 
que je sens 1$ prix de cette faveur.

—Ainsi, je n’ai eu avec vous 
bons procédés ?

—Des procédés dont j’apprécie toute la 
délicatesse.

#Médailles d'Or 
Expositions de Paris 

Sydney 
Melbourne

De Nouvelles Epiceries î’48 
820 
2 20

P-

V |'n 

agit merrell- 
V lensoment contre 

l’Anémie, Il Chlores», 
les Perte* bUB0h‘s- 

Ç^V>* FABRICATION I

VT IH.FBERE, 19,r.Jicob,PARIS

par reconnaître que le 
la sagesse, et que pour

L ûsse Ottawa.... 32’ LE PLUS COM- 
lleur marché d’Epice- 
, Tabacs et Vaisselles

de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour. arr. à Montréal... 

Arr. à Québec....Nance* pour tons les goûts, 
Jambons, et langues, Saucis
sons de Boulogne, etc..

Clarets, Cognac, Vin de 
Porte, Nyrop, Vin Sherry, etc.

Nous venons de recevoir un vin de messe 
d’une qualité supérieure :

*• LE TAHAQOXTA”
sans égal pour sa pureté et sa qualité.

N.B.—M. H. Duffy, si bien connu du 
public d’Ottawa par se» connaissances et 
son habileté dans la branche d’tpiceriea, 
est à notre service. Ses amis le trouveront 
toujours à son poste et plus disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les com
mandes qu’ils voudiont bien lui ordonner.

306 GRAND ASSORTIMENTchoix une spécialité.
m'a)

900
lï'to

fooo

Wo

n°35

Laisse Québec...

Laisse Montréal.
f)e Chapeaux de Feutre, 

Pailles, Manille, 
Mackinak, &c.

6 00 CK) ►
Arrive à Ottawa 1(

Thomas Leblanc,CHAPEAUX DE SOIED’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée..DE FER TAILLEUR
vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma
gasin de M. A. U. Richard, 
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga
rantie.

N. B.—Hardes fines une «pécia-

Dans les derniers goûts.

1W CHAPEAUX ET CASQUETTESConnections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le cuemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 

les points de la Nouvelle-Angle-

POUR CLUB.

OapotH et OircnTairee de ca
outchouc poor Dames et 

Messieurs.

rue
A

JS COURTE tous
terre

T&B McARTHUR & TRAVERSY,fMONTREAL i-BRANCHE D’AYLMER :
Les trains quitte Hall pour Aylmer à 

9.09 a.m., 1.24 p.m., 5 20 p m., 10.10 -.m.
Arrive d’Ayîmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m., 

4.05 p.m., et 8.20 p.m.
SECTIOK St LAURENT BT OTTAWA
Laisse Ottawa 
Gaie Union)

Arr. à PrescotL... 9 45 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa..... 10 00 a.m.

lité12 1, Rue Rideau.»n et New-York, et 
é l’Est et an Snd. BUE RIDEAU 

Ottawa, 137137
arliront de la gare de 
comme suit :

IDE MONTREAL : 
IN EXPRESS se reç
ut avec l’Express du 
iau pour l’Ouest et à 
lins vu Grand Tronc 
id-Est, arrivant là à

12 août 1886—3m NOUVEAU MAGASINTHE TEAPOT DB
7 00 a.m. 2 00 p.m.

4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

PEINTURE et TAPISSERIES 7HEM1K DE FED INTERCOLONIALUn nouveau magasin 
de Thé et Café vient 
d’étre ouvert au Route de la Malle Royale, des Passager» 

et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, et Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, nie du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s'en vont en Angle- 
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de mar. 
ch ad dises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l'expérience a dé
montré que l'Intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
lax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret et de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets,
No. 27, rue Sparks, Ottawa. 

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Kossln, rue York, 
Toronto.

80,000 Ilonleanx de Tapln- 
Merlew des derniers goûts viennent d’étre 
reçus par le soussigné. Ces Tapisseries, 
nouvellement importées, sont tcutos de 
nouveaux desseins, et se vendent à des 
prix très modérés.
Peinture** Hnllee* Plneeanx, 

Blanchleeoir», Verni*, etc*
ASSORTIMENT COMPLET.

__ ’Peintures délayées, prêtes à poser,
de toutes les couleurs.

No. 161 Bu* Bideau
où l’on trouvera cons
tamment un assortiment 
choisi des meilleurs 
THES et CAFES offerts 
sur le marché, y com- 

l’excellent thé

IN RAPIDE avec Mlle 
r, arrivant à Montréal 
iaccordant avec les 

Central et du Grand

comme »e- La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 18b4 ; 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
“ du soir quitte Ottawa à 1 Î.45 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
“ du jour quitte Toronto à 8 30 an 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.00 pm
“ du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
" “ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
u jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falls pout 

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est 

Ligne directe pour Chicago et tous les

rent à 12 20 p m.
'ksi, se raccordant à 
b, Montréal, avec les 
lu Sud. Char Palais 
ns de Montréal, 
la gare du chemin 

km. et 4*38 p.m. 
les trains Express de

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
de Thé Anglais pour le déieûner, Thé 
Assam, Orange Pekoe et Pekoe Congou. 
Première qualité de cafés JAVAS, MOCHA 
et autres sortes.

O, G. WILLMENT, Prop
3 août 1886—la

No. 108 Rue Rideau,
Vis-à-vis le magasin de T. Birkett.une commu-

J.-Bte. DUFORD.
16 avril 1886—3m

LA MACHINE A CVUDREi et New-York vià i Point
era Ottawa, gare de 
3 Elgin, arrivant à 
O p
zec h
ware et Hudson, pour 
riveront à Boston à 
k à 8 OO le lende-

Pullman sont attachés 
iwa et Bostbn. Les 
pour New-York preu- 
$t. Alban ou à Rouse's

BERNARD SIMARD
BOUCHERde l’époque ; quelle est-elle T Tout 

le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la Etaux Nos 1 et 2, Marché des jeroduils 

et viandes, et No 1 marché Ouest
HTJLL
remerci- se» nomb 

tiques elle public de Hall de l’encourage 
ment libéral qu’il a reçu jusqu’à présent et 
le sollicite de nouveau.

M. SIMARD a toujours en mains un assor
timent complet de VIANDES FRAICHES, 
SALEES et FDMÉES, toujours de première 
qualité.

Les ordre» seront exécutée promptement 
et livré» à domicile gratis- Prix modérés. 
Une visite est sollicitée.

BERNARD SIMARD,
BOUCHER

m. et se raccor- 
s trains du Ver- points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au
tre; Informations concernant les passagers 
s'adresser au bureau des billets. mr 42 RUE SPARKS-71 

D. McNICOLL 
Agent général des passagers.

J. E. PARKER,

“ New Williams ”de vos bontés. M. SIMARD reuses pra
qui tient le haut du marché.

Mesdames, examinez là avant 
d’aller acheter ailleurs.

Vendue seulement par

O, McDIARMID,
163, rue Spark.

et tout autre rensei- 
3 obtenus au bureau 
ou aux stations.

Ager t de Billet 
W. WHYTB

Sunn ten dan t-g énéra

qu
D. POTTINGER,

Surintendant général.(A continuer.)C. LIN SLR Y, W. C. vanhorne, 
vlc*-Pr*«W»ut

Bureau lu chemin de 1er, 
Moncton, N. B., 13 Nov. 1

Gérant. Ottawa, 11 mai 1886. la
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“ BeLe plquemiqne dee Pompiers
La journée de jeudi sera mémora

ble pour les pompiers d’Ottawa, car Plainte —On ne Mut pas tout
ils ont réussi à donner un pique avoir. Un dyspeptique de vieille 
nique sans précédents encore dans date se plaint de ce que le remède 
leurs annales. j du Dr Sey n’est pas aussi délicieux

Laspect du lare Lansdowue,. a prendre que certaines préparations 
jeudi, était magnifique ; une foule dont il a toujours fait usage Si ce 
de près de 6,000 personnes s’v trou- monsieur a en vue de Batter son 
vait rassemblée et les amusements palais, il est bien facile de le faire ■ 
de tous genres nom pas fait defaut; l,.s confiseurs 11e manquent pas' 
le programme ayant été suivi à la Mais s’il veut guérir, c’est l’action 
satisfaction de tous. du remède, et non le goût, qu’il doit

Dans la grande salle de la bâtisse considérer. S’il l’avait fait dès le 
principale de 1 Exposition, la danse commencement, en prenant un vé- 
avait été organisée ; jusqu’à 7 heu- rilable remède, comme le remède 
res du soir, aux gais accords d’une du Dr Sey, il y a peut être long- 
musique délicieuse, fournie par un temps que sa dyspepsie aurait dispa- 
orchestre de première classe, dan
seurs et danseuses s'en donnèrent à 
cœur-joie.

Au dehors, les amusements étaient 
nombreux ; à part les courses qui 
ont été très intéressantes, ç’est dire, 
vivement contestées, un remarquait 
sur le terrain des roues de fortqnc, 
des jeux de hasard de toutes sortes, 
des tir à la cible, et tout ce qui, d’or
dinaire, fait l’apanage des grandes 
réunions de plaisir.

Nous avons surtout remarqué un 
yankee qui vendait des fouets à l’ai
de deiquels les acheteurs, pour la 

d’une piastre, pointaient un 
endroit quelconque d’une table tour
nante où un chiilre se trouvait mar
qué jusqu’au montant de $20. Après 
un court examen de la disposition 
des fouets, leymkee offrait de le* 
racheter à des prix variant de SI à 
$4. En plus d’une occasion nous l’a
vons vu racheter le No donnant 
droit au billet de $20 pour $1.50 tt 
82.00.
d’enlever l’argent du public, a élé 
beaucoup encouragée, trop peut- 
être, car nous ne croyons pas exa 
gérer en disant que l’américain a 
empoché hier dans sa journée prè- 
de $300 !

Durant toute la jo..rnêe, le corps 
de musique des Gardes à pied du 
Gouverneur se fit entendre à divers 
intervalles.

M. le chef Young et les messieurs 
du comité méritent des félicitations 
pour leur belle organisation de ce 
pique nique.

11 était près de sept heures du 
soir lorsque les courses sur 
le canal eurent lieu, ce qui prouve 
que le programme a été fort bien 
exécuté dans tous ses détails.

La table principale des rafraîchis
sements avait été confiée à M. Emile 
Robitaille, qui, comme d’ordinaire 
d’ailleurs, sut donner satisfaction à 
tous.

Grâce à la bonne organisation, 
l’harmonie la plus parfaite a régné 
sur le terrain durant tout le jour, 
pas une seu'e petite querelle môme 
11e s’est élevée ; nos félicitations à 
MM. les pompiers sur le beau résul 
tat obleuu.

à $2 d’amende et autant de frais ; 
Edward Elliott, vagabondage, un 
mois de prison ; .Tohn Egan, troublé 
la paix, acquitté ; E. Lunny et Jos 
Gallagher, pour avoir fait du ta 
page sur la, rue Sussex, dans un 
restaurant, sont condamnés à une 
amende de $20 et les frais chaque ; 
Michael Millan, troublé la paix, 
renvoyé à lundi faute de témoins ; 
Algernon Mort, accusé d’avoir volé 
un chien, est sommé dé remettre 
l’animal à son propriétaire 
d’aller en prison.

ANNONCES NOUVELLES ÇA ET LA BULLETIN COMMERCIAL FEUILLETON
;

ON DEMANDE une servante pour se 
rendre généralement utile. S'adresser au 
No. 248, coin des rues Saint-Pdtricd et 
Dalhousie.

21 août 1885—2f

L'honorable M. Chapleau et l’ho
norable M. Thompson ministre de 
la Justice sont de retour à Ottawa 
depuis hier.

MONSIEUR LECOQ hri
Foui

L’HOmi R DU NOMON DEMANDE—Cinq bons agente, s’a
dresser à Ch e vi 1er Frères, 406 rue Sussex 
Ottawa. M. J. McDonald, de Chatham, a 

été nommé physicien inspecteur de 
la quarantaine de Miramichi.

M. Van Home, vice-président de 
la compagnie du Pacifique Cana 
dien, a eu une entrevue, hier, avec 
sir Hector Largevin, dans les inté
rêts de la compagnie.

MU—Vous ignorez qui je suis, 
mon garçon, je le vois bien...

—Pardonnez-moi, et c’est pour 
cela que je vous prie de descen
dre....

Il faut qu’elle descendre, n’est- 
ce pas, M. d’Escorval ?

—Eh !...Moi je déclare que je 
ne descendrai pas, dit Mlle 
Blanche ; arrachez-moi d’ici, si 
vous l’osez !....

On eût osé, certainement, sans 
Marie-Anne qui arrêta plusieurs 
paysans prêts à s’élancer.

—Laissez passer librement 
Mlle de Conrtemieu, dit elle.

Mais cela pouvait avoir de tel
les conséquences, que Chanloui- 
neau eut le courage de rêsis-

Mre-!!aine (la Sacré-Cœnr A
OU

*L’ouverture des classes aura lieu

Mercredi, 1er St ptembre 1880 Excursion

Mercredi prochain, 25 août, il y 
aura une jolie excursion à Thurso, 
organisée par la Société St Vincent 
de Paul, Section Notre Dame, sous 
le patronage du Chapelain de la 
Société le Rev Grand-Vicaire Rou- 
thier.

Le vapeur “ Empress ” a été no
lisé pour la circonstance et tout le 
confort sera procuré aux excursion
nistes. Les personnes qui désireront 
se procurer des repas à Thurso au
ront l’avantage d’en avoir d’excel
lents pour le prix modique de 25 
centins, les dames de la Société Ste 
Elizabeth se sont gracieusement 
chargées de la tâche de tenir une 
table pour l’àvantage des excursion
nistes.

Le prix de passage ne sera que de 
35 centins, aller et retour ; c’est cer 
tes, la plus belle occasion qui sera 
offerte de prendre part à un agréa
ble voyage sur l’eau. Favorisons 
les bonnes œuvres en se rendant en 
foule à Thu.so, le 25 courant

Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 
Cœur, ruo tiideau. Les élèves soûl priées 
de se présenter Je premier jour.

Pour tous renseigmmeuts s'adresser à 
Madame la Supérieure.

Ottawa, 21 août 188ti.

ru.
OCouchettes en bois dur, d’un beau 

fini (double) depuis $1.50 en mon
tant, meilleur marché en ville, à la 
Maison Economique, No 353 rue 
Wellington.

M.Thomas Mowat, de New West 
minster, Colombie-Anglaise, a été 
nommé officiel inspecteur des pê
cheries de la Colombie Anglaise, 
sous la section 1,31 Victoria, chap. 
60, avec tous les pouvoirs atlachés 
à l'exécution du dit acte.

1 ! Dlf>
14 juillet—3m.

Avis aux Mères —Le Sirop Cal- 
mànt de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
eufauts font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant; 
il produit un sommeil naturel, 
tranquille, en enlevant les douleurs 
de l’enfant, et le petit chérubin 
s’éveille aussi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréable au 
goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffrance, 
éloigne les vents, régularise les 
intestins, et est le meilleur remède 
connu pour ia diarrhée provenant 
soit de ce que l'enfant fait ses 
dents, soit d’autre cause. Vingt-cinq 
cents la bouteille. Assurez vous et 
demandez le “Sirop Calmant de Ma
dame Winslow," et n’en prenez pas 
d’autre sorte.

&
desFabrique de Voitures de la 
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LAïEliX & MITCHELL Le Greffier de la Couronne en 
Chancellerie donne avis qu’il a 
reçu le? listes de révision finale 
des districts suivants : Ontario I la 
division Est de Lanark, comté de 
Russell, division Sud, Nord et 
Ouest de Lanark ; Québec : Lotbi- 
nière, Laval, l'Assomption, Cham- 
bly ; Nouvelle Ecosse : Richmond ; 
Ile du Prince-Edouard : comté de 
Prince.

ter.
—Cela ne se peut, Marie-An

ne, dit-il ; elle irait prévenir son 
père....ll faut la garder en otage, 
sa vie peut répondre de la vie de 
nos amis.

Mlle Blanche n’avait pas plus 
reconnu le déguisement mascu
lin de son ancienne amie qu'elle 
n'avait soupçonné le bnt de ce 
grand rassemblement d’hom
mes.
i Le nom de Marie-Anne pro
noncé après celui de d’Escorval 
l’éclaira.

Elle comprit tout, et frémit de 
rage à cette pensée qu’elle était 
à la mercijde sa rivale. Du moins 
ne voulut elle pas subir de pro
tection.

—C’est bien, fit-elle... nous 
descendons.

Son ancienne amie l’arrêta.
—Non, dit-elle, non ?....Ce 

n’est pas ici la place d’une jeu
ne fille.

—D’une jeune fille honnête, 
devriez-vous dire.

Chanlouineau était à deux 
pas, armée : si un homme eut te
nu ce propos, il était mort. Ma 
rie-Anne ne daigna pas enten
dre.

sommePROPRIETAIRES
287—RUE SUSSEX-287

OTTAWA

Les soussignés désirent attirer l’attention 
du public en général sur leur nouvel éta
blissement où i s prendront constamment 
des ordres pour la confect on de voitures 
couvertes et non couvertes, buggies, 
express, phaétons, rockaways, omnibus et 
autres sortes de voitures. Aussi ; traînes 
sauvages simples et doubles pour attelage, 
des patrons les plus modt rnes.

Les matériaux employés pour la 
lion des voilures d’niver et d’été sont de 
première qualité ; tout ouvrage garanti,
• ant sous le rapport île la main-d’œuvre 
que de la solidité et du iini pour donner 
satisfaction complète à tous.

N’oubüez pas de donner vos ordres au 
No 287, rue Sussex, pour une belle et 
Tonne voiture.

WL,Visite sollicitée.
LA YEUX ET MITCIISLL

Cette nouvelle manière LeTrès-dangereux
Les travaux qui se font sur la rue 

du l’ont, près du Pont Suspendu, 
rendent c.-tte voie presqu’impratica- 
ble actuellement. Nous compre 
nous jusqu’à un certain point que 
de semblables travaux ne peuvent 
s’exécuter sans gêner la circulation, 
mais nous ne pouvons nous expli
quer la négligence impardonnable 
de ceux qui ont chargs de ces tra
vaux, qui ne font pas mettre un 
simple fanal seulement pour indi
quer les endroits dangereux pour 
les voitures à l’approche du pont. 
Hier soir, vers les 8 heures, un che 
val attelé à une voiture de prorne 
nade, contenant trois personnes, a 
renversé une petite barrière qui ne 
pouvait être aperçue et se serait in
failliblement jeté dans une profond^ 
excavation, sans les cris d’un pas
sant qui signala le danger et ensei
gna la route à suivre, en faisant un 
long détour derrière des piles de 
planches.

Il n’y a pas d’excuses pour des 
négligences semblables et les auto 
rites devraient veiller attentivement 
à ce que des signaux soient mis aux 
endroits dangereux sur les routes 
publiques. La sécurité générale le 
commande.

dîne 
guéi 
d’un 
faire 
nés. 
du I 
lier

Hier, une députation composée de 
l’honorab’.e Georgi Kirkpatrick, 
solliciteur pour le chemin de fer 
de Kingston et Pembroke, C. F. 
Gildersleeve. président, W. B. Fol 
ger, gérant, T. W. Nash, ingénieur 
en chef,.et J B. Murphy, a eu une 
entrevue avec le ministre des che
mins de fer et canaux au sujet de 
l’expropriation d’une partie de terre 
appartenant à M. Murphy, qui était 
représenté par MM. J. J. Curran, 
M. P., Collingwood Schreiber et 
Burb.idgc, sous ministre du dépar 
tement de la Justice. Il est proba
ble qu’un ingénieur sera envoyé 
pour faire l’évaluation de la terre.

Achetez xos meubles, effets et vos 
poêles à la Maison Economique, No 
353 rue Wellington.

14 juillet—3m.

auCourrier de Montréal quel
fine,
plats

Ottawa, 21 août 1*86. 2s.

TABAC ! TABAC ! — 1/liohornblc juge Wurtele est au Saint 
Lawrence Hall.

—L honorable E. T. Paquet, de Québec, 
est au Windsor.

— Le Dr Mousseau, de Savannah, Géor
gie, est à l'hôtel Richelieu.

— MM. -Tohn A. McDougall et- Robert Lo- 
• tVEdmuuton. sont au Saint-Lawrence

UiCleveland Parlor origi
duChs Desjardins, proprietaire

118, rue Rideau
Toujours en mains assortiment complet et 
trié de Pipes, Cigars, Tabacs, Cigarettes, 

toute sorte et de toute'qualité à des prix 
déliant la compôtion ; M. Desjardins invite 
scs nombreux amis à lui faire une visite, con
vaincu qu'ils eéront satisfaits.

Boutique de barbier de première classe ; 
chaises continuellement il la disposition 

Ü3B pratiques. Tout ouvrage fait par des 
ouvriers exj érimentés.

était
une
quel
quel
man

pidî

aoir, au parc de la Montagne, 
Ivux .jeunes femmes ont été insultées par 
les Individus ivres. On se plaint de défaut 

i droit.
capitaine François Lafrancc, «le la 

que “ Bella," a été condamné à $25 d’a 
nende pour avoir empêché un homme de 
«olice de remplir son devoir.

le surveillance à cet ei 
— Le

du pl
—Mademoiselle va rebrousser 

chemin, ordonna-t-elle, et com
me elle pourrait gagner Montai- 
gnac par la traverse, deux hom
mes vont l’aicompagner jusqu'à 
Courtemieu....

Elle commandait, on obéit. La 
voiture, retournée, s’éloigna, 
mais non si vite que Marie-An
ne ne pût entendre Mlle Blanche 
qui lui criait :

—Garde-toi bien, Marie-An
ne !....Je te ferai payer cher l’in
sulte de ta générosité !....

Les heures volaient, eopen-

DANS LA CAPITALE M. L
grar 
trou 
de P

-tr Suli-l .vili-ii a tiws-aî.
CHS. DES J AUDI Ln nouvelle «talion

Le contrat pour la nouvelle sta
tion a été signé. Il a été accordé à 
M. McKenna pour $3,931.

A Aylmer
L’Armée du Salut est rendue à 

Aylmer. Puisse-t-elle y séjourner 
longtemps.

—Léon Richer, Agé de 55 i 
ne Saint Paul. s\st fait 
ment en

ms, demeurant 
blesser grave 

barge, hier 
et a reçu

20 août 188C—Gm.
vaillant sur une 
est cassé tro s côtes 

eus internes.
I™' soitEn route pour Hull

La grande Combinaison

iles!les foist 
aux t 
L rlitECHOS DE HULL - M. A. O. Morris marchand de tabac

int Nicholas 
nier matin, sur la

uond Guérin, avocat. Passif $30,090 
Vctif environ $20,000.

—Dans la cause de dame Hermine Bis 
nclte contre Alfred Martel, la 
du jugement en faveur di 

l'esse et accordé la separation de 
re la demanderesse et son mari, 
red Martel.

t cession de ses 
demande, do MBazar St Jean-Bai»!late

Le Bazar pour l’achèvement de 
l’église St Jean Baptiste s’est ouvert 
jeudi le 19 dans l’ancienne égise 
rue Queen et sera ouvert tous les 
jours jusqu'au 8 septembre prochain. 
Les dames charitables de St Jean- 
Baptiste méritent des félicitations et 
l’encouragement du public. La salle 
ornée de drapeaux, de verdure, de 
lanternes vénitiennes, présente le 
soir surtout, un coup d'œil char
mant.

Les tables sont couvertes d’objets 
variés et attrayants et pour la plu 
part à la portée des bourses les 
moins remplies. Des repas et ra 
iTalchissemeuts y sont servis depuis 
7h du soir jusqu'à 10h.

La table des repas et bonbons est 
tenue par Mesd. P. C. Auclair et G. 
C. Gagné ;

La table des liqueurs par Mad A. 
Legault ;

La table de fantaisie de Mount 
Sherwood par M d Lament Duha
mel et les autres dames de ce quar 
tier ;

La table de fantaisie de la Haute 
Ville par Mesd. J. W. Burk et S. 
Grison ;

La table de fantaisie des Chaudiè
res par Mad. Y. Lafortune ;

La table de loterie par Mesd. J. 
B. Blais et D. H. Gougeon.

Dès jeudi soir, un jeune homme 
de la rue Britannia, a garnié une 
joli montre à la table des Chaudiè
res. 11 y a encore à gagner deux 
montras eu argent, un magnifique 
not à l’eau en argent, un entant 
Jésus, un superbe fauteuil, un ange 
bénitier richement décoré, et de jo
lis objets de fantaisie ; coussins, 
bannières, tapis, tables de fantaisie 
et autres ornements de salon.

L’organisation de ce bazar ne 
laisse rien à désirer. Tout s’y passe 
dans un ordre parfait. Tout le 
monde peut se récréer tout en fai 
saut la charité. Tous nos compa 
triotes devront se faire un devoir de 
faire une visite à ce bazar, et d’y 
verser leur obole pour l’achèvement 
d’une ég’ise qui sera plus tard 
[’“église nationale,’' et promet d’être 
l’une des plus belles d’Ottawa.

Le bazar est ouvert tous les jours 
de 9 heures du matin à 10 heures 
du soir ; le dimanche, depuis 54 h. 
du soir, à 104. Les billets d’entrée 
sont de 10 cls et valent un boude 
10 cts pour les tables de fantaisie, 
de loterie et la roue de fortune.

EdiActivité
Il est beau de constater l’activité 

qui règne aux alentours des scieries 
de M 1. Eddy et autres, surtout de 
puis que ces vastes usines sont en 
pleine opération le jour et la nuit 
sans arrêt.

desDE
des

ln demande 
corps en 
lo dit Al

t’onrdc IHvlwlon
Le terme de la Cour de Division 

s’est ouvert hier, sous la présidence 
du juge Ross. Une centaine de 
causes sont inscrites.

& pomi
des
Allez

—Mercredi,un commencement d'tncendi 
1 causé quelques dommages A ln tnnii 
time Desjardins 1314, pince Richmou

pngnie d’assurance British North Aine 
à laquelle la maison était assurée ■

FERA UNE VISITE SPECIALE dantdr rien i
id." Lo Cet incident venait de pren

dre six minutes encore, dix siè
cles, et pour comble les derniè
res apparences d’ordre avaient 
disparu.

M. Lacheneur pleurait de ra
ge ; mais il comprit la nécessité 
d’un parti suprême ; tout retard 
désormais devenait mortel.

• Il appela Maurice et Chanloui-

CeI.es Chemin*
Les chemins sont dans un piteux 

état dans la plupart des rue?, sur 
toutou se font les excavations de 
l’aqueduc, et le manque de lumi 
naire eu ces endroits n’est guère 
profitable aux piétons durant les 
nuits où la lune fait défaut.

AU CANADA A Tlponvante
Un cheval a pris le mors aux 

Jenttr, hier apièsmidi, sur la rue 
Sussex ; l’occupant de la voiture a 
été violemment lancé à terre et la 
voiture a souffert de graves dom
mages.

mérii
mentpayé ces dommages.

—Hier matin, on a transporté à la mor 
le cadavre d’un nomme Michael Ryan, 

lui s’est suicidé jeudi soir vis à vis dt 
>aint-Henri en se jetant dans le canal. L< 

été notifie. Le défunt demeurait

La troupe qui est co uposée de chanteurs, 
de danseurs, d’acrobat s, de musiciens, de 
comédiens, do magiciens sera à

Concoroner a 
sur la rue Cunning.

—Le premier grand pique-nique annuel 
ployé» des ateliers du chemin de 
Pacifique a lieu à Samte-Ro 

rd’hui. Des trains partent de la 
housie à 7.15 hrs. et H.la a.m. et re 

Iront à 4.30 hrs et 7.30 p.in.

VENDREDI LE 20 AOUT
Elle fera ensui'e un tour dans le comte 

comme suit: a Chelsea, samedi, le 21 ; 
Pointe à Gatineau, lundi, le 23 ; Bucking
ham, mardi, le 24 ; Thurso, mercredi le 25; 
Papineauville, jeudi, le 2G ; Montebello, 
vendredi, le 27.

î-fi-Qiiê personne ne manque cette re
présentation !

LISEZ CE QUI SUIT—:—
I a Gazelle d’Almonte, où celte trou; 

donné des réprésentations, disait : 1 La
musique formée est excellente, le caractère 
de la représentation a été parfait ; les con
torsions de Tommy Olivier, ont émerveillé 
les spectate rs. Les j ropriétaires de celte 
troupe, tous deux bien cnnnus dans le dis
trict, rencontrent partout des éloges de la 
part du nombreux public qui les patroni-

La loprésentation sera donnée sous une 
large lente pouvant cometir 800 per.-on-

Vol*
M. John Hodgson, qui a le con 

trat pour la construction de plu
sieurs maisons sur l’avenue R. s sell, 
s’est aperçu hier matin qu’un han 
gar avait été enfoncé et qu’une 
grande quanMté d’outils appartenant 
à lui môme et à ses hommes avaient 
été enlevés.

Réparation*
On est à faire d’importantes répa 

rations à la voie publique près du 
Pont Suspmdu.

-les cm San

63 neau.
—Je voue remets le comman

dement, leur dit-il, laites tout au 
monde pour hâter la marche de 
ses insensés....

Moi, je cours à la Croix-d’Ar- 
cy....il y va de notre vie à tous.

Il partit, en effet, mais amvé 
à moins de cinq cent mètres en 
avant de sa troupe, il distingua 
au loin, sur la route blanche, 
deux points noirs qni s’a
vançaient et grossissaient rapi
dement....

C'étaient denx hommes qni. 
les coudes au corps, le buste en 
avant, ^ménageant leur haleine, 
couraient....

L’un était vêtu comme les 
bourgeois aisés, l’antre portait 
un vieil uniforme de capitaine 
des gnides de l’empereur.

Un nnage passa devant les 
yeux de Lacheneur, quand il 
connut deux de ces officiers à de
mi-solde qni devaient lui ou
vrir une des portes de Montai- 
gnac, complices dévoués qni 
haïssaient la Bestauration au
tant que lui-même, dont la voix 
devait troubler les soldats du 
duc de Sairmeusc, et qni avaient 
assez de courage pour en don
ner à tous les poltrons qu’on 
pourrait leur amener.

—!Qu’arrive-t-il ? lenr cria-t-il 
d’une voix affreusement altérée.

—Tout est découvert !....
—Grand Dieu !....

Sau:
—Le chef de police a reçu une lettre du 

chef de police de San Francisco lui appro 
nant qu'nn certain nombre de billets d< 

do l'ancienne banque Consolidée, 
Montréal, sont en circulation dans la ville 
américaine. Il demande si ces billets oui 
luelque valeur.

—Dans une cause, Olivier Daonst, huis
sier de la Cour Supérieure, était chargé, en 
vertu d’un bref émané de la Cour du Recor
der, d’expulser le défendeur, qui refusa 
•l'obéir a l’ordre de la cour et éconduisit 
l'huissier. Le Recorder le condamna à six 
piastres d'amende et les frais.

—Son Honneur le Recorder a prié les 
représentants des journaux d’avertir le 

es traduites au Re 
décidées à plaider

ur. Cette 
expédition des affaires.

—Une action en dommages au montant 
de $350, a été instituée hier par M. Joseph 
Molhvlllc contre Jos. Ross Hutchins, de 
la “ File & Spring Company," pour morsu
res graves infligées dernièrement au de 
mandeur par un chien que tient le 
fendeur pour la protection (le sa mauufac-

—A la réunion du comité général de l'as
sociation des épiciers pour la distribution 
des prix gagnés au pique nique de Sai 
Hyacinthe, un vote do remerciement a 
passé à l'unanirAlté au maire, aux conseil- 

x citoyens de Saint-Hyacinthe, 
une réception faite aux excur

A la Petite Ferme
Hier soir, une foule de 500 per 

sonnes à peu près était rassemblée 
sous la tente de la combinaison 
Lewis et Wardrobe, qui donnait 
une représentation.

Durant près de deux heures, les 
spectateurs se sont bien amuses et 
ont ri à satiété. La représentation 
consistait en tours de contorsions, 
danses, chansons, farces burle qu *s, 

Ce spectacle a semblé très 
nouveau pour une grande partie 
des spectateurs, si l’on en juge par 
ei exclamations qui accueillaient 

chaque nouvelle partie du pro 
gramme.

L°s propriétaires de la troupe ont 
dû être satisfaits du résultat, « ar, à 
l’endroit éloigné du centre de la 
ville où ils avaient dressé leur 
tente, il était à craindre que l’audi
toire ne fut pas aussi nombreux.

Les diverses localités importantes 
du comté recevront la visite de 
cette troupe ambulante.

S510
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Attention
Le Quinium LaBarraque est un 

vin qui fortifie les personnes épui
sées par la maladie. Il agit ne: 
veilleusement sur les estomacs dé 
licats en augmentant l’appétit et 
facilitant la digestion.

Déménagement
M. Turreault donne avis qu’il a 

transporté son magasin général de 
la rue Dalhousie au No 138 rue 
Clarence, Ottawa, où il continuera 
comme par le passé à donner satis
faction au public.

M. Terreaull prend occasion dexe 
déménagement pour faire savoir 
qu’il continuera comme parle passe 
à travailler toute espèce de pellete 
ries, les repasser, teindre, réparei 
etc. Toute commande qu’on vou 
dra bien lui confier sera remplie 
avec soin et promptitude. Vieilles 
pelleteries remises à—13a lif

Pun

File

elc
publie que les pu 
corder et qui s 
coupables, poi 
lire, avant l’ouverture 
mesure favorisera l’exi

u r rout voi
Peti 

de 1TU 
Pommir lo juge en 

de la Cour.2—HEURES DE PLAISIR-2
Lt prix d’admission sera de 25 et 1«> 

centins seulement.
*' jS'X’oBblJeapa, 
divertir.
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19 août 1881—Gins. Plut
lettes
CanineUNE CHANCE dé

El B G«-lérent-
été

fër* et aui 
ur la ho 
uuistes.

—Un petit campagnard nommé Adélard 
Mercier a été traduit à la cour du Recor
der sur l'accusation du vagabondage. Lors
que le jugo lui demande pourquoi il a un 
si grand penchant pour la paresse, Il ré 
pond qu’avant de travailler il faut faire sa 
premiere communion. 11 sera renvoyé dans 
sa paroisse.

Attendes ! attendez Venez voir ! venez

Personne ne peut vendre les sa
vons aux prix de la Maison d'Epar- 
gne, rue' Dalhousie.

Queen's Laundry, 6 cts. pris d’ail
leurs, 8 cts ; Savon Electric, 6 cts, 

savon enve- 
cts ; 25 pa-

Grands marchés dans les arti
cles de Modes, Chapeaux garnis 
et non-garnis, liubans, Soies, 
Dentelles, Plumes, etc, etc.

Chapeaux de Pique-Nique à 
50 cts. valant $2. Achetez-en un 
chez

Poln

Coor de Police
21 août—Présidence de M. le 

juge U’Gara.
Comparaissent à tour de lôe 

dans la boite, Wm Folk, vieil ivro 
gne de Duncanville, qui est libéré 
à coalition qu’il partira aujour
d’hui même ou sinon tniprisonné 
pour un mois ; le vieux n’est pas 
décidé tout à fait et est reconduit 
à la station pour réfléchir; Morrie 
Easton, autre ivrogne, est condamné

Tou
prix d’ailleurs, 8 cts ; 
loppé, 7 barres pour 25 
lettes pour 25 et».

rée, c 
très e: 
rent p 
porta 
qui fu

MAISON DE PENSIONWOODCOCK Faite t attention aux change
ments d’annonce tous les jours. 

Graisse, 10 la livre.
$! dans votre poche est mieux 

que dans celle d’un autre.

Pour une bonne maison de pension et 
des çhai.bres conîortables, doubles ou 
simples, adressez-vous au No. 42, rue Da'y, 
Ottawa.

21 août 1885—3f

Magasin populaire de Mot le#

39 Hue Sparks.
N. A. Savaiid.!
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